
 
Se réjouir de l'épreuve!  Jacques 1.1-8 

Se réjouir de l'épreuve ? Un concept difficile à accepter, dans un monde qui 

n'accepte que le succès et la réussite. Où l’on n'accepte aucune remise en question, aucun 

échec. 

Mais pour le croyant, celui qui a la foi, il y aura l’épreuve, test de sa foi. Et s’il 

passe le test, le résultat en sera la patience (ou endurance).  Ce mot a le sens de « garder 

sous », rester sous l’autorité de Dieu.  Donc l’épreuve me garde sous Son autorité, Sa 

direction. 

Ensuite cette patience … !  Je vous propose une autre version, selon ce que je 

comprends, du texte.  « Ensuite, cette patience travaillera en moi selon le plan parfait de 

Dieu afin de devenir sa complète création, qui ne manque plus rien, n’a plus d’autres 

besoin que Lui. » 

Finalement, il faut de la sagesse pour passer ces épreuves de la foi. Mais une 

sagesse qui vient de Dieu et qui ne peut être acquise que par la foi. 

Donc il faut de la foi pour demander la sagesse qui m'aidera à passer l'épreuve de ma foi. 

Wow !  Par où commence-t-on ? 

Tout commence par un peu de foi. Une étincelle de foi que Dieu attend de voir en 

moi et qu'il fera grandir graduellement.  Veux-tu grandir dans cette étincelle de foi que tu 

as ? Regarde les épreuves comme un sujet de joie ! Elles sont là pour te faire grandir ! 

Bon, je vais commencer ma journée avec une étincelle de foi et on verra ce que 

Dieu va en faire aujourd'hui. Une petite épreuve peut-être !  ;-) 

 
 
 
Ce n’est pas ma faute!  Jacques 1.9-18 

Quelle facilité de donner toute la responsabilité à Dieu pour tous les maux et 

prendre toute la gloire quand ça va bien !  Dans ce texte, Jacques nous parle de donner la 

responsabilité à Dieu pour la tentation, alors que c’est moi qui suis « attiré et amorcé par 

sa propre convoitise ». Il est temps que j’apprenne à me connaitre et reconnaitre cette 

convoitise qui m’attire et m’amorce.  (Nous pouvons lire plus en détail ces convoitises 

qui sont propres à l’homme dans ce monde dans la première épitre de Jean 2.16) 



Il n’est donc pas surprenant que je blâme Dieu pour la tentation, car, c’est ce que 

je fais aussi avec les autres.  Je blâme les autres pour mes fautes, car je n'aime pas 

montrer mes faiblesses. 

Pour ma part, lorsque je perds mes lunettes, je dis souvent que c'est Mimi qui les a 

cachées ! Lorsque je dis cela au sujet de mes lunettes, je ne fais bien sûr que des blagues 

et simplement pour rire.  Et je parais évidemment stupide pour ceux qui m'entendent.   

Mais n'est-ce pas ce que nous faisons constamment ?  Culpabiliser les autres pour 

nos fautes.  Généralement, c’est plus sournois que mon histoire de lunette, mais ça n’en 

reste pas moins le cas.  En commençant par Adam qui a mis la faute sur Ève, et Ève qui a 

mis la faute sur le serpent.   C'est tellement plus facile et satisfaisant de savoir que c'est 

l'autre qui est coupable.  C'est stupide, mais on le fait constamment.   

Et lorsque nous ne pouvons pas accuser personne, nous accusons Dieu, le destin, 

ou le gouvernement, etc.  D’ailleurs beaucoup de croyants ont blâmé leurs 

gouvernements lors de la pandémie, car ils n’osaient pas blâmer Dieu, mais il faut trouver 

un coupable.  Certains vont même jusqu’à maudire ce Dieu auquel ils ne croient pas.  Le 

but ultime ?  Trouver un coupable pour ME déculpabiliser. 

Donc, cette fois-ci, laissez-moi vous expliquer ma vie selon la vérité que je 

connais: 

- Je suis la cause de mes malheurs. 

- Dieu est la cause de mon bonheur. Directement et indirectement, à travers tous 

ceux qu'il met sur mon chemin. Mon épouse, qui ne perd pas mes lunettes, mais m’aide à 

les trouver, moi qui suis si étourdi !  Merci pour ma famille fantastique.  Merci pour mes 

amis si compréhensifs et fidèles.  

Merci Seigneur pour ce bonheur de les avoir placés dans ma vie. 

 

Bon, il est temps que j'aille travailler... oups... j'ai perdu mes lunettes...! Je suis en 

ce moment en Bretagne et Mimi est au Québec... !  On va continuer de dire que ça doit 

être la faute de Mimi !  Pourquoi changer les bonnes habitudes ? ;-) 

 

 

 



 

 
Ne suis-je qu'un borné ?  Jacques 1.19-27 

Quelle différence entre l’attitude du croyant et celle du religieux ! Entre la foi et la 

religion.  Le premier se sait purifié par le sacrifice de Christ à la croix et par la confession 

et l’œuvre de l’Esprit dans sa vie.  Le religieux continue jour après jour d’essayer de se 

montrer pur devant Dieu (plus sur la religion un peu plus loin).  Et ce religieux se servira 

des écritures pour enseigner aux autres comment vivre une vie sainte devant Dieu.  Que 

ce soit le Coran, le livre des témoins de Jehova, la Bible, etc., des hommes s’en servent 

pour arriver à leurs propres fins.  Changer les autres pendant qu’eux-mêmes ne peuvent 

même pas accomplir ce qu’ils imposent aux autres.  Suis-je moi-même en train d'utiliser 

un texte à cette fin ?  C'est un bon rappel pour moi ce matin.  Ici le texte doit être un 

miroir pour moi-même, qui me révèle qui je suis et surtout ce que je dois changer dans 

ma vie. 

En réalité ce que j'écris ici est le sujet de ma réflexion en regardant dans le miroir 

qu'est ce texte. S’il amorce une réflexion pour vous aussi, j'en suis bien content, mais 

chacun doit utiliser la parole pour lui-même et se tourner vers Dieu premièrement, chaque 

jour pour être enseigné de Lui.  Si le cheminement d’un autre ou un enseignement lui 

parait intéressant, tant mieux, mais qu’il s’assure toujours de le faire passer par le test de 

la Parole de Dieu (comme les gens de Bérée Actes 17.11). 

La Parole de Dieu reste donc premièrement un sujet de réflexion personnelle entre 

moi et Dieu. J'y apprends à écouter Sa parole afin de la mettre en pratique, par LUI et 

pour moi.  Sinon, je ne suis qu'un borné qui veut changer les autres, mais ne veut pas se 

changer lui-même ! 

Comme il nous est dit au verset 22 : « Mettez en pratique la parole, et ne vous 

bornez pas à l'écouter, en vous trompant vous-mêmes par de faux raisonnements. » 

J'aimerais t'encourager à laisser toi-même le texte te parler.  Qu’il soit un miroir 

de ta vie, et qu’il te permette de la changer en mieux, comme Dieu le veut ! 

Seigneur, enseigne-moi ce matin comme chaque matin où je me tourne vers toi, et 

sois ma force aujourd’hui pour mettre en pratique ta Parole. 

 



 

La religion 
 Voici en effet le seul passage du Nouveau Testament (Jacques 1.26-27) qui parle 
d’une possible religion, et ce qu’elle devrait accomplir pour être considérée comme pure 
et sans tache. 
 

Pour le croyant, il est clair que Jésus est venu et a vécu une vie sans tache (ce que 
nous ne pouvions faire) pour être sacrifié dans cette condition et ainsi nous purifier par 
son sacrifice.  Nous ne sommes donc trouvées pures qu’en Lui.  Malheureusement, le 
péché refait surface dans la vie du croyant et ce dernier sera appelé à chercher à vivre 
sans tache en se tournant vers l’Esprit qui peut, LUI, l’accomplira dans la vie du croyant, 
par la foi.  Mais dans son incapacité et ses échecs fréquents, le croyant est appelé à 
confesser ses péchés pour être purifié par Christ. (1 Jean 1.9) 
 

Quant à l’église, elle est purifiée par le baptême d’eau et sanctifiée par la parole 
(Éphésiens 5.25-27).  Et donc évident que cela passe par l’œuvre de Christ et pour le 
croyant individuellement, car on ne baptise pas la communauté de croyant, mais la 
communauté de croyant se compose de personnes baptisées individuellement et qui sont 
sanctifiés par la Parole individuellement. 
 

Donc, pas la religion tente de vivre une vie pure pour son Dieu, mais par la foi le 
croyant qui se sait purifier par l’œuvre de Dieu en lui. 
  
 
 
 
Pauvre riche !   Jacques 2.1-9 

Dieu a choisi les pauvres AUX YEUX DU MONDE 

pour qu'ils soient riches en la foi. Vs 5 

Bien sûr qu’ici nous parlons de pauvreté vs richesse matérielle, qui se voit, et 

auxquels le monde donne tant d’importance.  Et nous faisons ces distinctions 

ouvertement chez les chrétiens aussi, alors que certaines églises ont une place spéciale 

d’honneur pour la Reine d’Angleterre (pour ne nommer qu’un de ces cas), alors que les 

pauvres seront assis derrière !   

Mais je vous suggère d’étendre le concept de pauvre à d’autres types de pauvreté 

et d’autres jugements, qui sont faits sur ceux qui n’ont pas reçu beaucoup.  Et qui sont ces 

gens que le monde considère comme pauvre ? 

Je vous laisse réfléchir là-dessus comme j'y réfléchis moi-même. Il peut y avoir la 

pauvreté matérielle, intellectuelle, culturelle, éducationnelle, spirituelle, etc. Il y a 



tellement de façons d'évaluer les autres selon des critères de valeur particuliers et des 

critères de valeur de ce monde. 

 

À bien y penser, je suis un de ces pauvres: 

- Mes parents étaient pauvres de famille pauvre dès leur enfance et je suis 

pauvre avec un salaire au seuil de la pauvreté et même dessous dans ma 

société (même si je pense personnellement que j'ai beaucoup). 

- Je n'ai jamais eu des métiers qui ont vraiment une valeur dans la société 

(préposé aux autopsies, gardien de pénitencier, prédicateur de l'évangile) 

- Je n'ai jamais été très intelligent ou doué (je fais plein de fautes en français et 

je n'ai que peu de mémoire, etc.). 

- Je crois en la Bible, la création, le salut par la foi... (disons que ce n’est pas 

pour améliorer ma situation dans la société !). 

 

Mais est-ce que ce n'est pas ce qui fait que justement je crois en Dieu ? Je sais que 

je n'ai rien pour moi.  Et si ce n'est pas de Dieu... eh bien… je suis perdu. Finalement, 

c'est un privilège d'être pauvre, car je peux me tourner vers Dieu, lui faire confiance, car 

je ne peux m’appuyer sur mes richesses et mes grandes capacités (pas juste en argent, 

mais tout ce que j'ai mentionné précédemment). 

Finalement je pense que je vais prier aujourd'hui pour celui qui fait plus pitié que 

le pauvre... le riche, ou plutôt celui qui s'évalue comme riche, car il ne sait pas qu'il est 

pauvre.  Je vais prier pour le cœur de ce pauvre riche ! :-( 

 

 
 

On reconnaitra ta foi… à la fin de la journée !  Jacques 2.10-17 

Les œuvres ne remplacent pas la foi, mais la confirment.   

Est-ce que la foi peut exister s’il n'y a pas d'œuvres ?  Bien sûr que oui, mais elle est 

morte ou inutile. 

Lorsque je cherche un emploi et qu’après plusieurs rencontres d’employeurs l’un 

d’eux finit par me donner un contrat de travail, est-ce que tout s’arrête là ? Je suis 



satisfait, je peux rester à la maison et présenter à tous mon contrat de travail ?  Avoir un 

travail veut dire que je travaille et produit quelque chose par ce travail.  C’est d’ailleurs la 

satisfaction de l’homme, même au-delà de ce qui plait à l’employeur… l’efficacité de 

mon travail.  Mais cela sera un sujet pour une autre fois.  Donc, mon contrat de travail n’a 

de sens et ne se confirme que si je travaille et produit un résultat satisfaisant pour 

l’employeur. 

Est-ce que l’amour de Dieu existait avant le sacrifice de Jésus à la croix? Bien sûr 

que oui!  Maintenant, moi je ne peux pas lire dans le cœur de Dieu, mais je peux voir Ses 

actions d'amour. Est-ce que je peux les accepter comme preuve de son amour ?  Si je n’ai 

pas cru en son amour par la création, est-ce que je peux croire par le sacrifice de Son Fils 

?  Et c’est seulement par la foi en ces témoignages de l’amour de Dieu que nous pouvons 

avoir l’assurance du don gratuit, du salut pour mon âme. 

« Mais Dieu prouve son amour envers nous, en ce que, lorsque nous étions encore des 

pécheurs, Christ est mort pour nous. »  Romains 5.8 

 Les œuvres démontrent ou prouvent ce qui ne peut être confirmé autrement.  Les 

œuvres sont le témoignage à ce que je ne peux prouver autrement.  Tu me dis que tu as la 

foi, mais tu n’en montres pas les œuvres ?  Bien difficile pour moi de savoir que tu as la 

foi et pour toi de l’affirmer.  Peut-être en paroles, mais elles ne sont que du vent. 

« Petits enfants, n'aimons pas en paroles et avec la langue, mais en actions et avec 

vérité. » 1 Jean 3.18 

Est-ce qu’Abraham avait la foi avant cette tentative de sacrifice de son fils ?  Bien 

sûr, et Dieu pouvait lire dans son cœur.  Mais cette œuvre d’Abraham fut un témoignage 

pour les hommes de la foi qui était en Abraham et que Dieu désirait voir en action.  Dieu 

n’a pas besoin de l’œuvre pour connaître mon cœur, mais elle confirme ma foi aux yeux 

de tous et accomplis l’œuvre de Dieu en moi.  Sinon, qui est-ce que je sers et à quoi est-

ce que je sers, moi qui me dis enfant de Dieu ? 

Donc, encore une fois :  Comment savoir si celui-ci ou celui-là à la foi ?  Est-ce 

que je peux voir dans le cœur de l’homme ? Bien sûr que non !  Dieu peut lire dans le 

cœur, mais pas moi.  Pour moi, les actions, les œuvres sont le moyen d’avoir un indice de 

la foi.  Est-ce que les œuvres prouvent la foi d’une personne ? Non plus.  J’aurai aussi 

besoin d’une part de foi, de confiance pour reconnaitre la foi de l’autre. 



 Maintenant, il n’est pas simplement question d’évaluer la foi de l’autre, mais de 

démontrer ma propre foi !  J’ai la foi ? Il serait temps que je le prouve par mes actions, 

mes œuvres.  Va-t-on voir aujourd’hui que j’ai la foi ?  Revenons à la fin de la journée et 

évaluons mes œuvres ! 

 
 
 
Une prostituée et un homme craintif !  Rejetés par la religion, mais amis de Dieu.  

Jacques 2.18-26 

Quel beau texte qui vante la foi d’un homme craintif de nature (Abraham), et d’une 

prostituée (Rahab) !  Mais quelle gifle, à chacun de ces soi-disant croyants qui parlent de 

foi, mais « n'agissent » pas selon la foi !  Dieu recherche des gens qui se savent faibles et 

qui n’ont pas peur de le confesser.  Il ne recherche pas des gens parfaits, comme 

beaucoup de ces religieux, dont le péché est évident à tous, mais qu’eux-mêmes ne 

veulent pas voir ! 

 

C'est probablement pour cela que tant de personnes sont irritées par les religions 

qui ne font que se satisfaire elles-mêmes, et: 

- Qui parlent d'un dieu souverain, mais qui doivent faire la guerre à tous pour 

protéger ce dieu. (J'ai mis un petit d à dieu volontairement, car un dieu que je 

dois protéger... ce n'est pas mon Dieu !) 

- Qui parlent de royaume et de paix éternelle, mais qui ne sont que sectaires et 

ont du dédain pour les autres. 

- Qui parlent de l'amour de Dieu en eux, mais qui n’aiment les autres que 

lorsqu’ils reçoivent d’eux, et cela comprend leur amour pour Dieu. 

 

Ce n'est pas la foi dont on parle dans ce texte.  Ici on parle d'une foi qui est en 

paroles et actions. Une foi que Dieu recherche chez l'homme, comme Abraham qui fut 

appelé ami de Dieu, et comme la prostituée Rahab qui sera une ancêtre de Jésus lui-

même.  Quel beau témoignage, de Dieu, à cette femme de foi ! 



C'est la foi que j'espère avoir jusqu'à la fin de cette vie sur terre. Je désire être ami 

de Dieu. Seigneur, aide-moi à avoir des paroles et actions conséquentes à la foi que je dis 

avoir! 

 

La foi en action 
 La foi sans œuvres est inutile.  Argos est le mot traduit par inutile.  Pas sans 
valeur, mais plutôt sans utilité, peu ou pas rentable, ou sans accomplissement.  La foi 
sans les œuvres n’accomplit rien. 
 

On pourrait comparer la foi aux études.  Les deux passent à travers le test, 
l’épreuve, l’examen, pour démontrer la qualité des études, ou de la foi.  Ensuite vient 
l’accomplissement, le travail.  Après les études, et les examens, je commence à travailler 
et alors mes études trouvent leur sens, leur accomplissement.  La connaissance peut être 
là, mais ne s’accomplit que dans le travail.   

De la même façon, la foi est testée dans l’épreuve.  Ça, c’est ce que Dieu permet 
comme test.  L’épreuve confirme la foi, mais ne la rend pas efficace ou ne l’accomplit 
pas.  La foi s’accomplit dans les œuvres.   

Plusieurs montrent une action de bravoure extrême et de confiance pour 
démontrer la foi d’une personne.  Pourtant ce n’était que le test de sa foi.  Il l’a passé ?  
C’est bien.  Maintenant, il faut s’en servir !  Cette foi sera rendue utile, efficace dans les 
œuvres, les petites actions de tous les jours qui accomplissent et rendent efficace cette foi 
que Dieu m’a donnée.  Oui, Dieu me l’a donné.  Passer l’épreuve démontre que je l’ai 
reçu, faire les œuvres, accomplis le but de m’avoir donné la foi. 

 
Ensuite l’homme est justifié (dikaioo en grec) par les œuvres.  Les œuvres étant le 

témoignage en dans cette cour de justice, et celles-ci « défendent la cause » devant les 
hommes, vue comme juste.   

Cela ne veut pas dire que l’homme est injuste ou coupable, mais que la 
démonstration de son innocence n’a pas été faite.  Les œuvres démontrent donc la foi et 
sont un témoignage « devant les hommes », une démonstration de la foi.   

Selon cette même réflexion, au jugement dernier, il ne sera plus question de 
démontrer ma foi aux hommes, mais seulement le témoignage de Dieu.  Ce ne sera pas 
mon témoignage, mais le témoignage l’œuvre de Christ sur la croix, qui confirmera mon 
innocence.  N’oublions pas !  Je ne suis pas sauvé par la foi, mais par Jésus-Christ 
seulement. 

 
 
 
 
Lave ma langue !  Jacques 3.1-12 

Un passage qui a été écrit pour moi !  Bon, pas seulement pour moi, car qui n’a 

pas ce problème de parler trop vite ?  Mais peut-être un talent particulier pour moi !  



Lucky Luke tirait plus vite que son ombre.  Eh bien moi, j’ai souvent parlé plus vite que 

je mes pensées ! 

Je me souviens d’un ami (Maurice Lefebvre), qui travaillait avec moi au 

pénitencier, et qui me disait – « Serge, tu as encore raté une belle occasion de te taire. »  

J'en ai tellement raté de ces belles occasions de me taire ! 

Et d’autres personnes ne disent pas un mot afin de paraitre sages.  Ce n’est pas 

non plus la solution, mais nous en parlerons demain. 

En attendant, il est certains que je devrais me taire en ce moment et ne pas essayer 

une autre fois de « me mettre un pied dans la bouche ».  En plus, je suis un enseignant 

donc comment faire ?  Personnellement j’ai trouvé deux choses qui aident.  Écrire au lieu 

de parler… ça laisse le temps de réfléchir à ce que tu dis.  Deuxièmement, de faire passer 

ce que je dis par le filtre des oreilles de Mimi.  Pauvre elle, elle doit se laver les oreilles si 

souvent ! ;-)  

Et le contexte de cette réprimande ou avertissement est ceux qui enseignent.  

Attention !  Et les choses n’ont pas changé.  Des enseignements qui donnent l’impression 

d’élever Dieu, mais qui passent leur temps à abaisser les hommes. 

« Par elle nous bénissons le Seigneur notre Père,  

et par elle nous maudissons les hommes faits à l'image de Dieu.  

De la même bouche sortent la bénédiction et la malédiction. » vs 9-10 

J’ai entendu des enseignants qui louaient le Dieu du ciel, celui qui nous prépare le 

paradis, comme une juste bénédiction.  Et les mêmes personnes parlaient des non-

croyants comme ceux que Dieu se réjouit d’envoyer en enfer, comme un juste jugement.  

Je m’attriste de certains enseignements qui utilisent la Parole de Dieu pour maudire les 

hommes que Dieu aime et pour qui Il a donné son Fils… comme pour moi.  Ces 

enseignements qui manquent de la miséricorde Divine envers les non-croyants, mais 

ferment les yeux, et la bouche, sur le comportement des croyants.   

Que nos enseignements et nos bouches expriment l’amour et la justice de Dieu 

pour toute sa création, croyant ou non.  Que ma bouche exprime son amour d’une façon 

que tous désirent le suivre ! Pour que le non-croyant accepte le salut en Christ, et que le 

croyant accepte la discipline en tant que témoin de Christ.   



Aide-moi, Seigneur, aujourd'hui, à avoir une langue qui te glorifie. Qui n'apporte 

pas division, mais unité, pas crainte, mais paix, pas égarement, mais direction.  Lave ma 

langue ! Comme tu as souvent dû le faire dans le passé ! 

 

 

Deux formes de sagesse !  Jacques 3.13-18 

Jacques va en direct au but et parle clairement à tous ces religieux qui ne 

cherchent pas la paix pour l’homme, mais la paix pour eux-mêmes. 

Quand on voit et reconnait quelqu'un de sage et intelligent, qu'est-ce qui nous 

vient premièrement en tête ?  Généralement, dans notre société, on pense à quelqu'un qui 

sait gagner un argument par la puissance de son discours.  Et cela s’est transmis dans le 

monde chrétien.  Ce n’est pas pour rien que le cours le plus populaire dans nos écoles 

Biblique est l’apologétique.  Pas comment apporter la paix dans le cœur de l’autre, mais 

comment m’apporter la paix par la destruction de l’argument de l’autre.  La conséquence 

sur les autres importe peu, mais uniquement la capacité à s'élever au-dessus des autres.  

Ça, c'est la sagesse terrestre ! 

La sagesse et l'intelligence d'en haut sont complètement différentes: 

- Elle est évaluée par les actions plus que les paroles. 

- Elle est douce et apporte la paix. 

- Elle est « pure, pacifique, modérée, conciliante, pleine de miséricorde et de bons 

fruits, exempts de duplicité, d'hypocrisie. » 

On aime et on se sent bien avec quelqu’un qui a une telle sagesse. C'est le genre 

de sagesse que j'aimerai acquérir et présenter aux autres.  Elle vient d'en haut!   

Seigneur, aide-moi à reconnaitre et rechercher cette sagesse. 
 
 
 
 
J'ai tout ce que je veux !  Jacques 4.1-5 

Ma volonté ou sa volonté ?  Ici, comme dans le reste du Nouveau Testament et à 

la première épitre de Jean, on oppose le monde à Dieu.  Et plusieurs ont confondu le 

monde avec les gens qui habitent ce monde.  Jean nous présente clairement que le monde 



représente nos convoitises, qui se résume à trois types, mais nous approfondirons une 

autre fois. 

Dieu n’aime pas le monde et ses convoitises, mais aime les gens « malgré » leurs 

convoitises.  Si nous recherchons sa volonté, nous aimerons aussi les gens.  Nous 

chercherons à leur apporter la paix qu’ils ne peuvent trouver qu’en Christ. 

Donc j’ai un choix à faire… vouloir ce qu’il veut.  Je veux, mais... je veux et je ne 

reçois pas !   Trois raisons mentionnées ici: 

1- Je ne demande pas. À Dieu bien sûr, car pourquoi demanderais-je à qui que ce 

soit dans un monde où chacun ne recherche qu'à satisfaire ses propres désirs.  

« Ne demande pas. Prends-le toi-même! » est la devise de ce monde. 

2- Je demande mal. C'est-à-dire, dans le but de satisfaire mes passions. Et si je 

demande à Dieu, il ne me le donnera pas nécessairement. N'est-ce pas normal 

? Un parent donne-t-il à son enfant, tout ce qu'il veut même si ce n’est pas bon 

pour lui ? 

3- Son Esprit n'habite pas en moi. Il est dit qu'il chérit l'esprit qu'il a fait habiter 

en nous (Romains 8.9-11 nous en parle clairement).  Si je veux qu'Il me traite 

comme son enfant... il faut d'abord que j'accepte d'être son enfant ! 

 

Donc, est-ce que je veux ce qui est le mieux pour moi ou pour Lui !  En trois 

étapes et en commençant par la fin. 3...2...1... 

C'est parti j'ai tout ce que je veux ! 

 
 
 
Des larmes précieuses !  Jacques 4.6-10 

Les larmes !  Voici quelque chose qui n'est généralement pas aimé par personne, 

pourtant ces moments où coulent les larmes sont parmi les moments les plus riches de 

nos vies.  Personnellement, ce sont les moments où j'ai le plus grandi.  Les moments où je 

pleure, où je suis triste.  C’est souvent, quand je comprends la laideur de la mort, de la 

maladie, du mal et surtout du mal que je peux faire. 

Comme parent je peux comprendre ce que Dieu ressent. Aucun vrai parent ne se 

réjouit des pleurs de son enfant, mais il se réjouit de sentir le cœur de son enfant qui est 



capable d’aimer, de comprendre, et même de sa repentance quand il a fait du tort. Un 

cœur humble. 

L’orgueil est souvent vu comme la réjouissance sur sa propre condition.  Mais les 

pleure sur sa propre condition est aussi de l’orgueil.  Les deux se concentrent sur moi et 

mes besoins.  Dans le premier cas parce qu’ils sont répondus et le deuxième parce qu’ils 

ne sont pas répondus.  L’orgueil aspire à sa propre élévation. 

Par mon élévation personnelle, je ne permets pas à Dieu de m’élever.  Je préfère 

le faire moi-même, car je ne fais confiance qu’à moi pour me donner la juste place, à mes 

yeux.  Malheureusement, mon élévation se fera par l’abaissement des autres. 

L’humilité est de reconnaitre sa faible condition.  Elle passe par un combat, une 

douleur, une humiliation.  Grâce et élévation ne passent pas par l'abaissement des autres, 

mais l'abaissement de moi-même !   

Jésus en est le plus bel exemple, alors qu'Il s'est abaissé volontairement jusqu'à la 

mort pour être élevé ensuite, et nous avec Lui, si nous croyons en Lui.  

Seigneur, je sais qui je suis et ce que je fais. Aide-moi à sentir ma misère, sans ta 

présence.  

Je sais que mes larmes te sont précieuses, comme elles me sont salutaires ! 

 

 

 
Contrôlant ou croyant ?  Jacques 4.11-17 

Le désir de contrôler les autres, les modeler à mon image. Le désir de contrôler 

mon environnement, mon avenir. Finalement, ça se résume par la glorification 

personnelle.  « Je suis le centre de mon univers » ! 

Habituellement, tous ces éléments sont reconnus comme les caractéristiques d'une 

personne forte. Un leader, un meneur, un chef !   

- Celui qui va te dire ce qui ne va pas dans ta vie et ce que tu dois changer.  Il y 

en a même qui en ont fait une profession ! 

- Ceux qui dirigent leur vie et surtout celle des autres.  Ils sont entrepreneurs, 

riches, et réussissent dans la vie.  N’est-ce pas la base du capitalisme dont les 

chrétiens ont monté en système, qu’ils disent même moralement meilleur ! 



 

En réalité, ce désir de contrôle des autres et de sa vie, n’est-il pas pour des 

personnes qui craignent et ont peur que l’on puisse voir qui ils sont réellement devant 

Dieu, faibles et impuissants.   Donc, plus facile de tenter de contrôler son environnement 

et les autres autour de moi. 

 

Un vrai leader n'est pas celui qui veut me contrôler, mais celui par qui je veux être 

contrôlé. Le genre de personne que l'on veut suivre. Celui qui montre le chemin pas celui 

qui dicte le chemin.  On peut en rencontrer quelques-uns dans notre vie et les suivre, mais 

ça ne durera que le temps de la vie. 

Pour le croyant, cela devrait être Dieu, notre leader ultime, notre exemple ultime.  

Et le vrai croyant devrait être le moins contrôlant car où sont les craintes, les faiblesses et 

les peurs quand Dieu dirige ta vie. Ce genre de croyants ont eu un impact dans l'histoire, 

et les contrôlant... on a hâte qu'ils fassent partie de l'histoire! ;-) 

Un chrétien contrôlant? (le deuxième mot contredit le premier mot) 

ou 

Un chrétien croyant? (le deuxième mot confirme le premier mot) 

Lequel des deux serais-je aujourd'hui? Pas les autres! Moi... Serge 

 
 
 
Mon or est-il rouillé ?  Jacques 5.1-6 

Bien sûr, il y a une leçon pour le riche ici, mais il y a aussi une leçon pour celui 

qui veut être juste. 

On décrit longuement celui qui s'amasse des richesses, des trésors. Le problème 

ici est le genre de richesse qu'ils ont accumulé. Ce sont ici, de l'or et de l'argent qui 

peuvent rouiller, c.-à-d. qui contiennent des impuretés. Quelles impuretés ? 

- Un salaire qui n'est pas rendu (ceux qui ont travaillés, mais n'ont plus assez 

pour manger) 

- Un amour qui n'est pas rendu (nos parents meurent seuls loin de leurs enfants 

et petits-enfants, c.-à-d. la seule richesse qu'il leur reste) 



- Une amitié qui n'est pas rendue ou brisée (des relations qui sont brisées sans 

raison valable) 

- Un profit qui n'est pas rendu (un enrichissement sur le dos des pays que nous 

exploitons) 

 

Il est facile de critiquer (condamner et tuer) tous les riches, mais plus difficile de 

se demander si je suis un de ces riches injustes.  Personnellement, je hais l'injustice, mais 

est-ce que j'aime la justice ? Car il y a aussi une leçon dans ce passage pour le juste, ou 

celui qui veut l'être.  « … le juste, qui ne vous a pas résisté. » vs6 

Le juste ne résiste pas, car il a foi que Dieu entend et voit l'injustice. Il fait 

confiance à Dieu pour la délivrance, car s’il tente de reprendre ces richesses pleines de 

rouille il pourrait en être souillé et devenir l'injuste lui-même.   

Donc rendre à chacun ce qui lui est dû et ne pas chercher à reprendre ce qui m'est 

dû ou ce que je pourrais penser qui m’est dû.  Voici l’attitude du juste. Seigneur, aide-

moi à être ce juste en regardant à toi et te faisant confiance en tout !  

 
 

 
La patience... un long soupir!   Jacques 5.7-12 

Quelle joie de vivre avec ce genre de personne !  Quelqu'un qui est patient avec 

toi et qui n'a qu'une parole. Je peux dire que c'était le cas de mes parents, mais surtout ma 

maman. Et quand j'y pense, il devait être tellement difficile pour elle d'être patiente, car 

elle ne se laissait jamais un moment non planifié ou organisé. Mais envers les autres elle 

était patiente.  Elle n’hésitait pas à me dire très vite si j’étais sur un mauvais chemin, mais 

ne forçait pas ma main et était toujours présente pour me soutenir. 

Donc, que veut dire « patience » ?  Est-ce que c'est quelqu'un que rien n'inquiète, 

car la vie est belle ? Quelqu'un qui ne soupire jamais, mais accepte tout avec joie ? Une 

espèce de béatitude qui accepte tout et n'est touchée par rien ? 

Eh bien pas vraiment, et plutôt pas du tout ! 

Le mot qui est traduit ici par patience (Makrothoomeho) nous parle de long soupir 

ou long sacrifice. 

- Un long soupir de celui qui subit l'injustice. 



- Un long soupir de celui qui est privé de ce qui lui est dû. 

- Un long soupir de celui qui ne ferme pas les yeux, mais voit la méchanceté et ne 

peut agir. 

 

En résumé, un long soupir qui exprime la souffrance de l'âme qui accepte et fait 

confiance à Dieu pour délivrer. Le long soupir de Job... et c'est pour cela qu'il est pris en 

exemple. 

Mais la patience commence par les petites déceptions de l’autre.  Quand 

quelqu'un est en retard, a oublié, a été empêché ... et toutes ces excuses qui sortent si 

facilement de notre bouche !   C’est pour cela qu’il y a, dans ce même texte, 

l'encouragement à ce que son OUI soit OUI et son NON soit NON. Dis oui ou non, mais 

tiens ta parole.  Et ça commence par moi, par ma parole.  Que je ne sois pas le sujet de la 

patience des autres ! 

Seigneur, aide-moi à accepter les autres, même avec un long soupir.  Aide-moi à 

ne pas causer de long soupir chez les autres. 

 

 

En toute situation, se tourner vers Dieu!   Jacques 5.13-20   

Pas beaucoup à dire aujourd'hui, car c'est assez simple et évident.  Que ça aille 

bien ou mal, le croyant se tourne vers Dieu.  La foi est la solution en tout temps et dans 

toutes situations.   

Bien sûr que nous avons tendance à nous tourner vers Dieu lorsque nous avons 

des problèmes, mais Dieu nous aime et ça ne le dérange pas, au contraire, il aime que je 

me tourne vers lui pour l’implorer avec foi et même pour confesser lorsque je suis 

tombé… encore et encore. 

Nous pouvons aussi prier les uns pour les autres, mais comment mon frère peut-il 

prier pour moi avec intelligence si je ne lui ouvre pas mon cœur et peut-être que je lui 

confesse mes combats, mes péchés.  Certainement pas à tous, mais à ceux qui savent que 

nous sommes pécheurs et que la vie est une longue marche avec beaucoup d’échecs, 

même si nous en sommes responsable.  Et ceux qui savent cela sont peut-être des anciens 



ou personnes d’expérience, des gens comme Élie qui « était un homme de la même nature 

que nous » ! 

Aidons les autres à sortir du mensonge qu’est le péché.  Pas en plaçant un poids si 

grand sur leur conscience qu’ils ne peuvent s’en sortir, mais en les amenant avec 

confiance vers celui qui peut sauver notre âme et pardonner nos péchés. 

 Quelle belle fin pour une livre si pratique de la part de Jacques.  Merci mon Dieu 

pour ton pardon et pour ton soutien à travers mes frères et sœurs. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
L'or des fous, ou l'or vrai?!  1 Pierre 1:1-8  

L'or, si précieux dans notre société.  Elle est la valeur sûre, celle vers 
laquelle les investisseurs se tournent quand les marchés ne se contrôlent 
plus.  Eh bien! la foi est cette valeur sûre, cet incontournable, vers laquelle 
certains se tournent lorsque tout va mal, alors qu'elle est en réalité la plus 
grande valeur en tout temps.  Mais comme l'or, qui est purifié par le feu, notre 
foi sera éprouvée par les épreuves.  Il n’est pas question de savoir si tu as de la 
foi ou non, lorsque l'épreuve arrive, mais de savoir ce qui restera de ta foi après 
l'épreuve. 

Il y a un évangile de prospérité en ce moment.  Un évangile qui prône la 
richesse et la santé, juste le bonheur que nous méritons.  Qui veut nous faire 
croire que la foi nous donne la richesse.  Et bien, comme la pyrite est l'or des 
fous, cet évangile de prospérité est l'évangile des fous.  Comment différencier 
les deux?   La pyrite, sous les coups du marteau partira en éclat. À l'inverse, l'or 
va se déformer et s'écraser sous les coups du marteau.  De même, sous les 
coups des épreuves l'évangile de prospérité volera en éclat, mais l'évangile sur 
lequel s'appuie la foi réelle sera modelé, purifier dans la main du créateur. 

Que ressortira de l'épreuve... de ton épreuve?  Si tu vis cette épreuve en 
ce moment, lis les versets 3 à 5.  Là tu verras la valeur de la foi que tu as, de 
cette foi qui restera après l'épreuve, comme cet or qui reste après avoir été 
purifier, et qui est dans un coffre en attendant le moment opportun, 
l'éternité.  Ce trésor, que tu vois... par la foi.  Pas d'or... pas de trésor!  Pas de 
foi...  pas d'héritage! 
 
 

Un monde en panique?!  Intelligence demandée...  1 Pierre 1:9-16 
Nous sommes dans une période ou on parle de retour de Jésus-Christ 

parmi les chrétiens, mais où partout il est parlé d'événements spéciaux à venir.   
Nous entendons toutes les craintes, peurs et hypothèses apocalyptiques 

possibles.  L'économie, le terrorisme, les maladies incontrôlables, les 
catastrophes climatiques et naturelles, le réchauffement de la planète, les 



guerres, l’immigration et mouvements incontrôlés des populations, 
l'envahissement d'extra-terrestres ... et même les zombies!  Faites votre choix si 
vous voulez paniquer!!  Ce n'est pas fini car l'homme dans ces conditions perd 
sa capacité de réfléchir. 

Comment garder son intelligence pour comprendre et différencier les faits 
des fabulations qui sont à venir?  Franchement, je ne sais quoi vous dire car ce 
n'est plus une question d'intelligence, mais de foi.  En quoi tu vas 
croire?  Malgré que certains scientifiques nous disent qu'on doit mettre la foi de 
coté, et même leur propre intelligence car ils ont maintenant des ordinateurs 
pour émettre les nouvelles hypothèses scientifiques (revue le monde de 
l'intelligence, no 16, p 28).  Mais vous n'êtes pas des robots!  Allez-vous placer 
votre foi en des gens qui paniquent d'un côté ou des robots sans coeur de 
l'autre? Ce sera votre choix et certainement un choix personnel.   

Moi j'ai fait un choix, il est personnel, je ne vous l'imposerai pas, car je 
veux rester un homme qui respecte profondément le choix des autres, mais je 
vous vois paniquer et je ne voudrais pas être dans vos culottes!! ;-) 

Donc à chacun sa solution!  L'intelligence, on est libre de s'en servir 
comme on veut!! ;-) 
 
Pour les chrétiens.   

Pas seulement ceux qui disent connaître Dieu mais qui sont connus de 
Dieu.  La solution nous est donnée ici, et nous serions mieux d'écouter car il 
semble que nous ne sommes pas mieux au chapitre de la panique ces jours-ci. 
vs 13-16 
Tenez votre intelligence en éveil: 

§ Soyez sobres (pas influençables) et mettez toute votre espérance dans la 
grâce qui vous sera apportée lorsque Jésus-Christ apparaîtra. 

§ En enfants obéissants, ne vous conformez pas aux désirs que vous 
aviez autrefois, mais  

§ soyez saints dans toute votre conduite. 16 En effet, il est écrit: Vous serez 
saints car moi, je suis saint. 

 
 

Des gènes qui paraissent!  1 Pierre 1:17-25 



Certains disent :  "Difficile de supporter l'autre mais je vais faire un effort par 
amour"!   

Ça ce n'est pas de l'amour c'est agir par peur du jugement des autres, du jugement 
de Dieu et même du jugement de soi-même.  Il ne faut pas se le cacher, on aime souvent 
l'autre parce qu'on se sentirait mal de ne pas l'aimer!  Ce n'est pas de l'amour ça!!? 

Ici on parle d'amour fraternel "sincère" et "ardemment" au verset 22.  Le "sincère" 
parle de sans hypocrisie et le "ardemment" parle d’intentionnel, comme en s'étirant pour 
donner à quelqu'un.  Il n'a pas besoin de le demander ou venir le chercher, mais je fais un 
pas vers lui pour lui donner, et pas juste pour bien paraître. 

On en a un bon exemple ici au Canada, ces temps-ci avec nos politiciens qui 
parlent d'aider les gens démunis parce qu'approchent des élections, ou que pour "redorer 
leur blason".  Comme notre ancien premier ministre au Canada, qui allait en Afrique 
aider lorsque le voyage était payé et que ça paraissait bien pour les électeurs.  Depuis 
qu'il n'est plus dans l'arène politique mais développe ses profits personnels, il s'est 
rapproché de la Chine pour l'intérêt financier qu'il y trouve!!  Un pays qui est reconnu 
pour faire beaucoup de tort à l’Afrique (je vous donnerai des détails si vous le voulez)  
Bon... c'est facile de pointer à lui mais qu'en est-il de moi!!   

Est-ce que j'envoie mon $25 par mois pour un orphelin et je prends mes vacances 
à Dubaï, pour des milliers de dollars?  Est-ce que je donne 1$ à un itinérant dans la rue, 
avant d’aller m’acheter à 5$ chez Starbucks?  Est-ce que mon amour est vraiment 
intentionnel et ardent?  Serge tu exagères! 

OK, je ne vais donc parler qu'aux chrétiens!  Si je ne fais pas ce pas vers l'avant et 
je me dis chrétien... je ne suis peut-être pas chrétien.  Car être chrétien, c'est avoir purifié 
votre âme en obéissant [par l'Esprit] à la vérité POUR avoir un amour fraternel 
intentionnel et ardent.  Et ça commence par ceux qui sont autour de moi, mais ça ne 
s'arrête pas là.  Pourquoi?  Parce que c'est dans mes "gènes" d'enfant de Dieu.   Ai-je 
vraiment ces gènes?   Donc aujourd'hui j'agis intentionnellement et ardemment!  Qu'il ne 
faille pas une prise de sang pour reconnaître mes gènes mais qu'ils paraissent dans mes 
actions! 
 
 

Vous me prenez pour un bébé?  Peut-être mais attention, j'ai tout un PAPA!!  1 Pierre 

2:1-10 



Eh oui, j'ai encore besoin de lait comme un nouveau-né!  Il y a de belles 
illustrations dans le texte d'aujourd'hui mais c'est celle-là qui me frappe le 
plus.  Je peux bien me prendre pour un adulte, un grand, un connaissant, etc. 
Je suis un BÉBÉ devant Dieu.  Fragile, sans protection, centré sur ses propres 
besoins, ayant de la difficulté à marcher, mais aimé à n'en plus finir.  Car c'est 
comme cela qu'on aime notre nouveau-né, notre bébé, et c'est comme cela que 
Dieu m'aime! 

Wow!  Je suis seulement un bébé mais attention mon PAPA… il est le 
plus fort, le plus grand!  Il c'est sûr qu'il va me donner le lait que j'ai besoin! 
Merci Papa de me donner ce lait aujourd’hui. 
 
 

Se soumettre par choix et par foi!  1 Pierre 2:11-17 
Ce passage est tellement simple !  Tout faire pour être un bon témoignage pour la 

gloire de mon Dieu.  Ce n’est pas par notre intelligence, nos discours, ou par quelque 
puissance quelconque que nous allons réduire au silence ceux qui nous calomnient.  
Uniquement par nos bonnes œuvres c.-à-d. « Honorez tout le monde; aimez les frères; 
craignez Dieu; honorez le roi. » 

Bien sûr que Dieu nous donne une liberté d’action et de décision pendant notre 
passage sur terre.  Mais l’enfant de Dieu se soumet à toute autorité, sachant que son Dieu 
contrôle ultimement toute autorité.  Pas par la religion, mais la foi. 
« La religion soumet les hommes pour son dieu, la foi se soumet aux hommes par son 
Dieu » 1 Pierre 2 :11-17 

Oui, le croyant se tourne chaque matin vers lui.  Uniquement Lui peut nous 
donner la puissance de faire ces œuvres, se soumettre aux autorités terrestres et savoir 
que de toute façon mon Dieu est en contrôle et victorieux.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 

Version 2 
Un vrai agneau!  Pas de déguisement!!  1 Pierre 2:11-17 
 

  
Pour chrétiens seulement!  Sans commentaire! Je sais quoi faire! 
Pas juger ceux du dehors, comme le font beaucoup qui se disent chrétiens, 
mais ceux du dedans.  Ceux qui marchent au milieu des agneaux avec un 
déguisement d'agneau.  Un voile qui couvre leur méchanceté. 
"... sans faire de la liberté un voile qui couvre la méchanceté, mais agissant 
comme des serviteurs de Dieu."  vs 16 
 

 

Soumission ?  Nécessaire, mais pas nécessairement facile!    1 Pierre 2:18-25 
Eh voilà qui différencie les boucs des brebis.  Il y a beaucoup de chrétiens 

de nom, mais le vrai serviteur de Dieu est soumis à l'autorité, même quand 
celle-ci ne marche pas droit, ou tordu.  Car c'est ce que veut dire le mot grec 
skoleeos - ne pas marcher droit, être tordu comme un bois ou papier sécher.  Je 
traduirais donc ce mot par tordu.  Et il est bien évident qu’il se dessèche 
puisqu’il n’a pas accès à la source comme celui qui a une relation avec Dieu!   

Mais est-ce que ça veut dire que je ne doive pas marcher droit parce que 
mon patron, ou mes chefs politiques ne marchent pas droit? Non!  Car je dois 
rendre compte de mes actions comme lui rendra compte des siennes.  Il y a 



normalement trois options qui se prêtent à nous dans ce monde, quand nous 
sommes sous une autorité « tordue »: 

1- Suivre les mauvaises actions, et répondre devant Dieu. 
2- Refuser de faire les mauvaises actions soi-même, et être possiblement 

mal traité par l'autorité. 
Pour ma part, je préfère être mal traité des autorités plutôt que de devoir 

répondre à Dieu, donc l’option 1 est exclue.  Je dois prier pour les autorités, que 
Dieu change leur cœur, mais ça c’est le travail de Dieu.  En attendant je dois me 
veiller sur mon cœur et Dieu s’occupe du cœur des autres! 

Je vais donc prendre et risquer d’être mal traité, mais que mes bonnes 
actions soient un témoignage pour les autres. 

Je connais une femme qui a perdu son emploi et a été rejetée, car elle 
refusait de faire les avortements que lui demandaient son employeur et son 
gouvernement!  Ce fut difficile pour elle, mais elle fut un témoignage pour les 
autres et de fidélité à Dieu, sans devenir aigrie mais acceptant son sort, sachant 
que le pasteur de son âme la garderait et prendrait soin d’elle.   

Et que se passe-t-il quand ce maitre, cette autorité est un croyant?!  Et 
bien, c’est la même chose!  Lui aura à répondre devant Dieu.  Mais dans ce cas-
là, puisque c’est un frère tu as un devoir de l’avertir, par amour!  C’est ce que 
Dieu te demande (Matthieu 18.15; Luc 17.3).  Ici il n’y a pas de distinction parce 
qu’il est ton autorité (Galatiens 2.28).  Si donc, si tu ne vas pas voir ton frère qui 
a péché parce que c’est ton autorité, c’est toi qui fais une distinction et tu 
réponds à Dieu.  Fais simplement attention de ne pas agir ou parler trop 
rapidement, sans avoir bien analysé et compris la situation.  Mais si tu es 
convaincu du péché et vas voir ton frère, en autorité, tu fais bien.  Ensuite ce 
sera à lui de changer ses actions.  Ce n’est pas à toi de changer les actions des 
autres, seulement les tiennes, ce qui pourra vouloir dire de refuser d’agir mal.  Si 
ce frère en autorité te traite mal pour cela, je ne voudrais pas être dans ses 
souliers! 

Donc, je suis toujours responsable de mes actions et mes paroles doivent 
refléter l’amour!  

OK, je sais quoi faire ce matin! Veiller sur mes actions et mon cœur! 
 

 



Entre Mimi et moi!   1 Pierre 3:1-7 

Bon, voici un texte Biblique qui sera certainement critiqué, en Amérique 
du Nord et en Europe.  Certains diront que ce genre d'enseignement nous 
amène au passé, oppriment la femme et vont le comparer à l'attitude des 
musulmans et hindous (entre autres) avec leurs femmes.  Ne pensez même pas 
à aller sur cette pente glissante de discussion non réfléchie, car il est parlé ici 
(dans le sens des mots grecs utilisés) de donner valeur, estime, dignité et 
honneur, et il n'y a personne qui pense que la façon dont les femmes sont 
traitées dans ces religions démontre leur valeur!   

Donc ce passage est pour le couple et que chacun en retire ce qu'il doit 
sur une possible attitude qui ne reconnaît pas la valeur de l'autre.  Et voici 
l’attitude qui doit se retrouver dans le couple :  "que l'humilité vous fasse 
regarder les autres comme étant au-dessus de vous." Philippiens 2.3 

Ma femme est toute petite mais au-dessus de moi.  Elle m'aime, me 
respecte, pas par crainte ou faiblesse, mais au contraire par force de caractère 
(SA force de caractère)... elle sait bien que j'ai besoin (comme la majorité des 
hommes) d'être soutenu, encouragé, dorloté... sinon je tombe en pièce, je 
fais une crise (certains diraient - je crache ma suce!), etc. !!! 

Je dois analyser comment la femme est traitée dans ma culture et ne pas 
m’y conformer mais prendre les valeurs Bibliques.  Je ne peux parler pour des 
cultures où je n’ai pas vécu toute ma vie, mais il est à vous de réaliser les 
faiblesses de votre culture à ce niveau et de choisir plutôt les valeurs Bibliques.   

Donc, aujourd'hui, c'est entre Mimi et moi!  Elle est la femme forte de 
Proverbe 31 et je la protégerai car si elle tombe... je ne donnerai pas cher de 
moi!! ;-) 
 

Pour l’Amérique du Nord : 
Finalement c'est qui le "vase" plus faible.  N’oublions pas que les plus 

beaux vases sont aussi les plus fragiles!  Oui le mot vase, ne fait pas référence 
au fait qu'elle serait un objet (je rentre dans les détails pour ceux qui auraient 
cette pensée tordue!) mais parce que nous sommes tous des vases qui peuvent 
contenir ce qu'il y a de plus précieux (le Saint-Esprit) et ainsi je traite l'autre 
comme ayant la valeur de ce qu'il contient ou peu contenir.  Que j'en sois jugé si 



je ne fais pas ainsi!  Et n'oubliez pas non plus le "comme" en avant du "vase", 
car dans notre génération... je ne miserais pas beaucoup sur la "grande force" 
des hommes!! ;-) 
 
 
Le plus important combat, la plus importante victoire, la réconciliation!    1 
Pierre 3:8-12 

Dans ce texte, il n'est pas dit de ne pas dire la vérité.  Et parfois la vérité 
fait mal, mais est nécessaire pour le bien de l'autre.  Mais quand je dis la vérité, 
et que ça fait mal à l’autre, il y aura une réaction.  Possiblement un rejet, mais 
est-ce que mon but en disant la vérité était d’être aimé ou l’amour de l’autre?  
Ou bien, peut-être qu’après avoir dit la vérité, je me ferai corriger car j'avais moi-
même fait une mauvaise analyse, et ils auront donc raison de me corriger.  Il est 
certain que je n'aime pas c'est le rejet et la correction. 

Mais ce qui est dit dans ce texte du Nouveau Testament est de ne pas 
faire le mal et au contraire de faire le bien!  Vais-je donc faire comme ces trois 
petits singes qui ne voient pas, n’écoutent pas et ne parlent pas.  Il y en a même 
qui justifie par ce passage de ne jamais rien dire de mauvais, même si on n’en 
pense pas moins.  Mais l'apparence sera sauvée et je ne serai certainement pas 
repris pour ce que je pense!!  Je suis un peu ironique car je ne peux supporter 
une telle attitude hypocrite.  Cela n’est pas du domaine de la vérité. 

 
Voilà donc ce que j'ai trouvé être un grand problème dans un monde qui 

se dit "bien faisant" mais qui détruit son prochain.    
Je suis fatigué d'entendre parler de gens qui sont partis, se sont séparés, 

ne travailleront plus avec nous, ne nous fréquenteront plus, MAIS il n'y avait pas 
de problème... tout était beau... personne n'a rien à se reprocher!  On ne se 
parlera plus, volontairement, mais "il n'y a pas vraiment de raison"!! 

Il est dit dans ce passage d'avoir "les mêmes pensées et les mêmes 
sentiments soyez pleins d'amour fraternel, de compassion, de bienveillance." 
vs8   



On ne fait pas cela en se quittant, en s'éloignant, en "gardant un bras de 
distance"!  S'éloigner est un acte volontaire et on ne fait pas un acte volontaire 
sans raison!   

Le passage ici ne dit pas : « si vous n'avez pas les mêmes pensées et 
les mêmes sentiments, si vous ne pouvez pas être pleins d'amour fraternel, de 
compassion, de bienveillance. Alors éloignez-vous. » 

On m'a déjà dit qu'il fallait choisir ses batailles!  Cela peut être vrai pour 
beaucoup de défis de la vie, d'objectifs de vie, car on ne peut tout faire, mais 
cela ne doit pas être un plan pour les relations brisées.  Je dois les corrigés, peu 
importe l'énergie que j'y mettrai car je ne peux plus entrer dans une armée, je ne 
peux plus entrer dans une bataille, même pour la justice, lorsque comme soldat 
nous nous séparons, nous divisons, et ne nous faisons pas confiance.  Il FAUT 
aimer son confrère de combat!  Et pour l'ennemi?  Eh bien, il faut l'aimer 
aussi, mais ça c'est un sujet pour une autre fois.  (Plus sur l’armée de Dieu, à la 
fin de ce texte.)  

Donc, ai le courage d'arrêter de te battre si tu n'as pas le courage de te 
réconcilier, car c'est ta première, et plus importante victoire, la réconciliation, et 
ce combat commence maintenant! 
 
L’armée de Dieu 

Certains n’aiment pas le principe de l’armée car ils veulent la paix, même 
à grand prix.  Dieu en a démontré l’exemple.  Il a fait la paix avec l’homme à un 
grand prix.  Son sacrifice personnel, Jésus-Christ. 

Malheureusement, il y a des gens qui parlent de faire la paix à tout prix.  
Mais leur paix passe par le sacrifice des autres.  Un peu comme l’ONU qui dit 
vouloir faire la paix mais : 

- Ils ne sont jamais capables de s’entendre 
- Les pays riches ont plus de pouvoir que les pays pauvres. 
- Ils s’installent dans un pays et appauvrissent les pauvres en utilisant 

l’argent des riches. 
- Ils disent avoir une armée de paix mais ferment les yeux quand des 

méchants attaquent l’innocent (demandez au Général Dallaire si vous 
ne me croyez pas!) 



- Son budget de 40 milliards par ans est l’équivalent de ce qui 
représente le coût de la pauvreté dans le monde… 40 milliards.  Leur 
paix ferme les yeux sur la faim dans le monde. 

Je vais arrêter ici car je n’ai pas de temps à perdre avec ce mauvais 
organisme, qui recherche la paix, tant que d’autres en paient le prix.  Comme je 
disais, faire la paix doit vouloir dire faire un sacrifice personnel.  Pas sacrifier les 
autres pour ma paix.  Et dans ce sens, je ne peux fermer les yeux sur le criminel 
qui maltraite l’innocent.  Il faut des gens de bien pour arrêter les gens de mal.  Et 
quand les gens de bien ferment les yeux sur les actions des gens de mal… il en 
résulte la guerre jusqu’à une échelle planétaire (ex. la Deuxième Guerre 
mondiale). 

On peut donc être dans une organisation de paix, ou nous-mêmes se dire 
une personne de paix, mais n’en avoir que l’apparence.  Et on peut être dans 
une armée qui apporte la paix, qui se sacrifie sa vie pour l’innocent. 

Pour nous les chrétiens... sommes-nous des chrétiens de l'armée de Dieu 
ou de l'ONU des hommes?!  Être dans une armée qui aime son ennemi ou une 
organisation qui hait son ami!! 
 
 

Douceur et respect... la norme!  1 Pierre 3:13-22 
"On combat pour sa religion mais on défend sa foi."  Le premier est une 

cause à laquelle nous nous sommes attachés et le second une vie qui s'est 
attachée à nous.  Mais il est clair dans ce passage, quelle attitude doit avoir 
ceux qui ont la foi:   

"Soyez toujours prêts à défendre l'espérance qui est en vous, devant tous 
ceux qui vous en demandent raison, [mais] faites-le avec douceur et respect," 

 vs 15-16 
Assez simple comme enseignement et cela différencie celui qui à la foi en 

Jésus-Christ (une personne, Dieu) de ceux qui mettent leur confiance dans des 
institutions, des organisations, et des religions, peut importe le nom qu'elles 
aient.   
Et voici cette espérance que j’ai :   



C’est Dieu lui-même qui nous sauve, à travers la résurrection de Jésus-
Christ, qui a souffert, et ce une fois pour toutes, pour les péchés. Lui le juste, il a 
souffert pour moi l’injuste afin de me conduire à Dieu. Il a souffert une mort 
humaine, mais il a été rendu à la vie par l'Esprit, et il est monté au ciel, a reçu la 
soumission des anges, des autorités et des puissances et se trouve à la droite de 
Dieu.   

Dieu nous sauve à travers, la souffrance, la mort et la résurrection de 
Jésus-Christ.  Ce Jésus-Christ a maintenant toute autorité et peut me présenter 
à Dieu.  Je suis donc sauvé par l’amour de Dieu qui a donné le fils pour moi.  Et 
je suis sauvé de la justice de Dieu, par le fils qui a autorité dans le ciel où toute 
autorité lui est soumise. 

 
Quelle joie pour moi d'avoir cette espérance!  Quel soulagement, quelle 

paix!  Les problèmes, les épreuves, peuvent arriver, elles ne peuvent faire 
pencher la balance car l'espérance sera toujours plus grande.   

Vous avez des questions sur ma foi?  Je suis là pour répondre, avec 
douceur et respect.  La norme du vrai croyant.   
 
 
Ma volonté, celle des autres ou celle de Dieu.  Trois choix devant moi!  1 
Pierre 4:1-6 
 Ce monde vit sous ses convoitises.  Convoitises et désirs qui furent aussi 
les nôtres.  Est-ce que nous vivons encore dans ces désirs?  Si nous y vivons 
nous accomplissons notre propre volonté qui par notre chair recherche ces 
désirs.   
 Nous pourrions aussi subir la pression des autres hommes, qui vivent 
librement dans ces convoitises et nous jugent si nous ne résistons d’y tomber.  
Nous plierons-nous à leur volonté pour leur faire plaisir? 
 Un troisième choix s’offre à nous.  Obéir à la volonté de Dieu.  Pour le 
temps qu’il nous reste, faisons le bon choix. 
 Pas la volonté des hommes, incluant la mienne, mais la volonté de Dieu. 
Nous sommes maintenant morts au monde, en attente du retour de Christ et de 
la libération de la présence même du péché. 



 Seigneur, aide-moi à faire le bon choix pour obéir à ta volonté 
aujourd’hui. 
 
Un passage difficile?  Dépendant de la traduction! Suite sur le verset 6 
Un passage relativement simple mais le verset 6 semble venir tout 
compliquer.  Venir de nul part!  Pourquoi en un verset apporter une idée 
d'annoncer l'évangile aux morts, alors que le jugement suit la mort (hébreux 
9.27 Et comme il est réservé aux hommes de mourir une seule fois, après quoi 
vient le jugement)?!  Est-ce la façon dont le passage a été traduit? 
Je vais tenter une autre traduction. 
Puisqu'il parle, dans les passages précédents des principes de mourir à soi-
même, d'être jugé par les autres, de mettre de coté et crucifier ce qui était notre 
vie passée, pourquoi ce verset ne resterai pas dans la même ligne d'idée?  On 
vient de dire que nous sommes jugés par eux, jusqu'au verset 4.  Au verset 5 
Pierre fait comme rassurer ceux qui se sentent et sont jugés par le monde, sur la 
réalité des faits... [eux] ils rendront compte à Celui qui juge les ... vivants et les 
morts... ici plus les vivants et mort.   Comme si il affirmait, [ne vous inquiétez 
pas d'être jugé par eux car ils répondront à celui qui vous a jugé, vous qui êtes 
vivant et mort]... mais en disant cela tout de suite l'auditeur croyant se 
demande, "pourquoi serait un vivant et un mort".  Pierre répondrait donc tout de 
suite, avant d'entendre la question mais sachant qu'elle arrive.  Il dit au verset 6 
il parle d'évangile mais plutôt comme sont sens premier, une déclaration, i.e. 
Pierre dans la cause de sa déclaration... [la raison que j'ai déclaré que vous êtes 
morts est que]  vous êtes morts quant à la chaire mais vivants quant à l'esprit. 
Donc j'arriverai à la traduction suivante: vs 4- Aussi trouvent-ils étrange que 
vous ne vous précipitiez plus avec eux dans le même débordement de 
débauche, et ils vous calomnient. vs 5 - [Mais que eux soient prêts à rendre 
compte à celui qui est votre juge comme vivant et mort que vous êtes] vs 6- 
Pourquoi est-ce que je vous annonce comme morts?  Parce ce que votre chair 
a déjà été jugé et est morte mais vous êtes vivant en esprit devant Dieu.] 
Donc de cette façon, on reste dans le contexte et le sujet du passage tout en 
restant fidèle aux mots utilisés en grec. 
 



La fin du monde... YOUPI!   1 Pierre 4:7-11 
L'encouragement de Paul aujourd'hui est - "La fin de toute chose est 

proche".  Comme enfant de Dieu, est-ce que je peux dire - YOUPI! - je retourne avec 
Papa.   

Que reste-t-il de mes préoccupations, mes problèmes, mes maladies, mes 
épreuves, etc, quand la fin du monde est proche?   

Toute une différence avec cet évangile de prospérité qui est populaire dans 
certains milieux.  Cet évangile qui se concentre sur le règlement de « mes problèmes sur 
terre » et perd de vue l’éternité.  Cet évangile qui veut montrer le succès de l’homme 
comme preuve de l’amour de Dieu !   

Le vrai évangile annonce que l’amour de Dieu a été acquis en Jésus-Christ.  Sa 
souffrance, sa mort et sa résurrection sont les seules preuves dont j’ai besoin.  Pas les 
promesses de ces prédicateurs de succès sur terre! 

Ce n’est pas la délivrance dans ce monde que je cherche, comme ceux qui ne font 
que prier pour leurs propres besoins ici-bas, mais plutôt la délivrance de ce monde, à la 
fin de toutes choses.  
 

Maintenant, quelle préoccupation garde de l'importance quand la fin du monde est 
proche?  Comme des enfants de Dieu, nous devons nous préoccuper de donner, de 
dispenser les grâces de Dieu.  Pas ce que j’ai a donné de moi, mais ce que j’ai a donné 
de Dieu.  L'enfant de Dieu a déjà tout reçu, et il n’a plus qu’à le distribuer, de la part de 
Dieu.  Et voici comment : 

- Prier pour chercher à connaitre la volonté de Dieu 
- Démontrer l'amour de Dieu, envers les autres 
- Recevoir les autres comme des enfants de Dieu 
- Servir les autres avec les dons que j'ai reçus de Dieu 
- Parler de Dieu, avec la force de Dieu et glorifiant Dieu. 

 
Bon, une bonne liste de tâches pour aujourd'hui.  Si je peux seulement en faire 

une aujourd’hui, ce sera un bon début comme enfant de Dieu.   
 
 

Me réjouir de ma condition!  À l’exemple de mon maître !  1 Pierre 4:12-19 
D'où viennent les épreuves?  Mais ici on parle particulièrement du jugement des 

autres, et encore plus spécifiquement du jugement de ceux qui ne sont pas chrétiens 
envers un chrétien.  (Plus sur les chrétiens de nom plus loin.)  Il est donc donné un 
avertissement au chrétien.   

"Que personne parmi vous n’ait à souffrir pour avoir tué, volé, fait le mal ou pour 
s’être mêlé des affaires d'autrui." vs 15 

Donc, si tu fais les crimes de ce monde, ne sois pas surpris d'être jugé pour ceux-
ci.  Ce n'est que ton dû.  Mais si tu es jugé en faisant le bien, en accomplissant les actes 
de justice qui sont attendus du croyant, et bien, ne sois pas surpris non plus, mais plutôt 



réjouis-toi d'être jugé pour faire le bien.  N'est-ce pas ce que Christ est venu 
faire?  Souffrir pour avoir fait le bien!  Oui, si je suis maltraité comme mon maître et 
parce que Jésus est mon maître, c’est peut-être qu’ils reconnaissent que je suis son 
disciple?  Youpi!  Car être son disciple est mon désir.  Le résultat ne peut avoir qu’une 
conséquence pour gloire de Dieu.   

Personne n’aime souffrir, et le chrétien non plus, mais il se satisfait de la 
souffrance lorsqu’elle a pour but la glorification de son mettre et le salut des âmes. 

Est-ce que je crois cela?  Quand l'épreuve me frappe?  Quand je suis mal traité en 
faisant le bien?  Est-ce que je continue de faire le bien?  Ou est-ce que je commence à 
penser à faire... ce qui est décrit au verset 15?  À me faire justice moi-même? 

En résumé, me préoccuper de la façon que je traite l'autre plutôt que la façon dont 
je suis traité!  Me réjouir de ma condition et m'attrister de la condition de l'autre!  C’est là 
l’œuvre du chrétien, comme son maître. 

 
Le chrétien de nom : 

Quand nous parlons du chrétien, nous parlons du vrai chrétien qui est disciple de 
Christ, pas du chrétien de nom.   Ne faisons que rappeler qu’être chrétien ne veut pas dire 
de s’associer à une religion mais d’être entré en relation avec une personne, Jésus-Christ.  
Tu le connais et il te connait?  Tu es son disciple.  Tu es un chrétien.  Il est important de 
spécifier ceci car plusieurs chrétiens de nom ont une attitude religieuse avec tout ce que 
ça implique d’offensant pour les autres.  Ils sont parfois rejetés ou éprouvés à cause de 
leurs religiosités et crie ensuite à la persécution.  Le texte d’aujourd’hui ne parle pas de 
ces réactions à ces chrétiens de nom mais aux vrais disciples de Christ, qui sont 
persécutés à cause de Jésus. 
 
 
 

Nous sommes tous des modèles!  Bon ou mauvais?  1 Pierre 5:1-7 
Tout un modèle pour ceux qui prennent soin du troupeau, qui leur est 

confié.  Mais malheureusement il n'y a pas besoin de regarder loin pour voir le mauvais 
comportement de certains pasteurs, prêtres, ouvriers, évêques, missionnaires, etc. 
Exemple de modèle orgueilleux:   



Il est là par contrainte, pour la recherche d'un gain, en dominant.  On pourrait dire 
aussi: 

- En se plaignant constamment du troupeau ou des brebis. 
- En changeant de troupeau quand le salaire n'est plus ce qu’il veut ou ce qu’il 

croit avoir besoin, ou parce que le salaire est meilleur ailleurs (il mérite plus!).   
- En s'imposant aux brebis ou en abusant d’elles et en faisant croire aux brebis 

(il y en a dans toutes les religions) qu’il est l'autorité et que c'est par lui que 
passe la connaissance ou volonté de Dieu (le pape étant bien sûr le meilleur 
exemple de cet abus, mais il y en aussi parmi les imams, les rabbins et les 
pasteurs). 

 
Exemple de modèle humble:   

Il pait le troupeau, de bon gré, avec dévouement, étant un modèle.  C'est simple... 
à dire! 
 

Il est facile de pointer aux autres mais quelle est mon attitude à moi?  Je ne suis 
pas ancien d'une église?  Paul non plus ne l'était pas, mais il dit ici qu'il est "anciens avec 
eux", c.-à-d. modèle du troupeau, aussi et en soutien de ceux qui le sont dans l'église 
directement.  Je ne peux me sortir de ma responsabilité de modèle, c.-à-d. d'être un 
exemple pour ceux qui regardent à moi.  Quel genre d'exemple est-ce que je 
suis?  Moi!  Avant de jeter la pierre aux autres! 

Et si tu es jeune?  Pas facile de te soumettre aux anciens?  Un jour tu seras le 
modèle et tu comprendras le poids d'être un modèle, et tu apprécieras ceux qui sont 
jeunes et se soumettent, car ils savent que tu les aimes et veux leur bien. 

Ici la question n’est pas d’être un modèle mais d’être le bon ou le mauvais 
modèle!  Humble ou orgueilleux? 
 

 

Ma foi est petite mais Dieu est grand!  1 Pierre 5:8-14 
Dernières instructions de Pierre en finissant sa lettre.  Derniers mots 

d'avertissement : Être vigilant!  Ce ne sera pas facile car il est dit ici que 
l'ennemi est « antideekos » c.-à-d. « anti » ou opposé, et « deekay » pour justice 
ou le bien.  Donc sera-t-il facile à reconnaître cet « antideekos »!?  Loin de là, 



car quand tu veux arrêter la justice, tu ne montres pas l'injustice mais un 
semblant de justice. 

Mais comment faire pour résister?  Pour entendre la bonne voie, 
reconnaître la justice, s'attacher aux bons enseignements? 

Une seule solution nous est donnée ici :  Résister avec une foi 
inébranlable.   

Mais ma foi est petite, et les épreuves sont grandes!  Comment résister?   
 
La foi est petite mais Dieu est grand.  Ce n’est pas ma foi qui a besoin 

d’être inébranlable, mais simplement avoir foi en Lui qui rend inébranlable: 
"il vous rétablira lui-même, vous affermira, vous fortifiera, vous rendra 

inébranlables." vs10 
 Quand la tentation est trop grande, dans ce cas-ci de chercher à 
contrôler la justice, je dois me rabattre sur ma foi.  Cette foi qui sait que Dieu est 
le juste juge et qu’il ne ferme pas les yeux sur l’injustice, aucune injustice.  Celle 
des autres et la mienne.  Et peut-être que je n’aurai pas réparation ici sur terre, 
mais je garde la foi car je sais que Dieu rendra justice un jour, au moment que 
Lui choisira.  Durant ma vie ou à la fin des temps. 

Seigneur écoute ma petite foi!  J'ai besoin d'être affermi, fortifié, solidifié! 
 

 

Exemple de semblant de justice au Québec : 
Hier, nous avons entendu aux nouvelles que des tueurs des "Hells 

Angels" (groupe de motards criminalisés) ont dû être libérés pour... vice de 
procédure!  Vice de procédure!!  
Est-ce qu'un meurtre a été fait?  Oui   
Est-ce que les coupables sont connus?  Oui    
Est-ce que justice a été rendue?  Bien sûr, c'est un juge qui les a libérés!   

Eh voilà encore une victime qui ne recevra pas justice et un criminel qui 
s'en sortira.  Ce n'est pas qu'il n'y a pas justice, mais semblant de justice.   

Mais Serge... on ne peut pas autoriser même une petite injustice comme 
un vice de procédure des policiers!  Bien d'accord que le policier doit rester 
entièrement intègre dans ses actions.  Mais vient-on d'autoriser une grande 



injustice (un meurtre) pour une bonne raison!? Nous ne sommes pas en train de 
chercher la justice mais de légiférer sur les injustices.  Laquelle est la plus juste 
ou la plus injuste?   Bon j'arrête là car, vous savez que j'ai travaillé au 
pénitencier et ma frustration est grande pour la justice dans ce monde. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Une foi qui à le même prix pour tous!  2 Pierre 1.1-4 
 

On commence par un texte qui ne pourrait être plus d’actualité, dans 
le monde où nous vivons, mais tout particulièrement dans le monde chrétien. 
 
« …à ceux qui ont reçu en partage une foi du même prix que la nôtre… » 
vs1 
 

Notre foi a eu le même prix pour chacun des croyants, apôtre ou tout 
autre simple serviteur, jusqu’à celui qui n’aura jamais grandi comme 
croyant!   

Et c'est certainement devenu un problème dans notre conception de la 
vie chrétienne.  Nous considérons les croyant ou chrétiens selon les 
principes du monde.  C'est-à-dire un principe de pouvoir et d'autorité, voyant 
les apôtres au-dessus de tous, et ensuite les autres en descendant en 
importance, pour finalement arriver au simple serviteur.  Et c'est aussi pour 
cela que certains se font encore appeler apôtre de nos jours... ils recherchent 
l'autorité, mais ne récoltent que l'orgueil!  La réalité de la hiérarchie 
chrétienne nous a pourtant été bien enseigné par Jésus lui-même: 

Donc une foi qui à le même prix pour tous et un statut qui dépend de 
mon abaissement.  Le plus grand sera celui qui s'abaisse le plus!   

S'abaisser pour être grand!  À l'image de mon sauveur.  Pas tout à fait 
la logique de ce monde!!   
 
Pour aller plus loin : 
 
Quelque chose m'a été donné - La vie et la piété. 
Le moyen de le recevoir a été - la connaissance de Dieu et de Jésus. 
Le résultat pour nous de ce don - l'assurance de promesses. 
Le but de ce don - Que je participe à la nature divine. 
 
Donc quelque chose de fantastique qui m'est donné... DONNÉ!  Grâce à cela 
j'ai l'assurance des plus grandes et précieuses promesses, et quand c'est Dieu 
qui promet, c'est du solide. Dieu n'est pas comme les hommes qui brisent 
constamment leurs promesses.  Pourquoi Dieu me donne cela? Pour que je 
puisse être participant de la nature divine! 

Si tout cela ne fait pas WOW en vous, vous êtes mort!  Sérieux!!  
Recherchez la vie, qui est en Lui et cela se transformera en une vie éternelle 
avec Dieu. Pas une expérience mystique mais une vie éternel avec Dieu, 
spirituellement et physiquement.  En tout cas... j'espère vous y voir! 



 
 
 
Un amplificateur spirituel!  2  Pierre 1-5-9 
 
 

Wow!  Est-ce que tu es croyant mais a un problème de vue?  Est-
tu  myope au point d'être presque considéré comme aveugle?  Voilà  ce que 
tu dois  travailler "faites tous vos efforts pour joindre à votre foi la vertu, à la 
vertu la science, à la science la tempérance, à la tempérance la patience, à la 
patience la piété, à la piété l'amour fraternel, à l'amour fraternel la charité." 

 
Il nous est demandé ici d’ajouter nous même à… la foi (pistei),… 

comme en ajoutant quelque chose qui lui est extérieur mais viendra 
l’amplifier.  Dans ce cas-ci la vertu (aresten – bonté morale) va amplifier la 
foi 

La connaissance pratique (gnosei -  expérience) va amplifier la vertu 
La tempérance (enkrateia – contrôle de soi) va amplifier la 

connaissance pratique 
La patience (hypomonë – rester attendre sous…) va amplifier la 

tempérance 
La piété (eusebeian – bonne adoration) va amplifier la patience 
L’amour fraternel (philadelphia) va amplifier la piété 
L’amour (expérience) va amplifier l’amour fraternel 

Donc tout commence par l’amour et finit par la foi.  Chacun amplifiant 
l’autre jusqu’à la foi.   
Seigneur, aide-moi à me servir de mon amplificateur spirituel !  
 
La diligence de la foi !  2 Pierre 1:10-21 
 Certainement un passage difficile pour les adeptes du calvinisme.  
Ceux-ci qui ne considèrent nullement le libre arbitre de l’homme.  Bon, 
disons que personnellement, j’ai de la difficulté à comprendre quelqu’un qui 
se dit Calviniste, comme Luthérien.  Il me semble qu’il n’a pas tout a fait 
compris les principes de la Parole de Dieu, en ce qui attrait au choix de son 
maitre, et le démontrer par le nom auquel je m’associe ! 
 Donc, ici il nous est demandé d’affermir notre vocation et notre 
élection.  Si ma vocation et mon élection ne viennent que de Dieu, comment 
pourrais-je les affermir ?  En effet, c’est Dieu qui appel et c’est Dieu qui 
choisit.  La clé est dans le fait qu’Il demande une réponse.  Dieu ne force 



pas, il invite.  Son amour est d’ailleurs l’exemple que nous devrions suivre.  
Aimer en donnant et non en imposant. 
 Et tout ce dont nous parle Pierre ici est relié à ceci.  Son expérience 
personnelle et comment il veut maintenant être un témoin de Christ. Ce qu’il 
a reçu lui a été donné de Dieu lui-même et il a dit oui à Son appel.  Et 
maintenant, poussé par le Saint-Esprit, il parle et exhorte les frères.  Il est 
certain que l’élan de l’action et la gloire reviennent à Dieu.  Mais Pierre 
exhorte les frères à recevoir l’offre de Dieu avec la diligence que procure la 
foi. 
 Seigneur, aide-moi à être diligent par la foi, lorsque tu m’appelles, peu 
importe ce que tu me présente. 
 
Il est temps de confesser et revenir à la lumière !  2 Pierre 2:1-9 

Un texte très prophétique, qui expose les faux enseignants qui ont 
parcourus les âges.  Ils sont encore présents maintenant, sous une forme 
différente. 
 Ceux qui étudient l’histoire peuvent certainement reconnaitre, l’église 
catholique qui se disant chrétienne a introduit par cupidité des sectes 
pernicieuse.  Ces sectes se sont éventuellement institutionnalisées et sont 
devenus des nouvelles religions, qui par des paroles trompeuses ont causé la 
vérité à être calomnier.  Autrement dit, faire que le mensonge prend le 
dessus sur la vérité, dans le cœur des hommes.  Bien sûr nous pouvons 
facilement pointer au Catholicisme spécialement par ceux qui ont garder la 
saine doctrine.  Mais éventuellement ces nouvelles religions qui disaient 
vouloir conserver l’orthodoxie au aussi apportées d’autres fausses doctrines 
qui on amenées la vérité à être calomniée.  Le Luthérianisme, Anglicanisme, 
et bien d’autres.  Et où en sommes-nous maintenant, nous qui nous disons 
Évangéliques ?  Eh bien, pas tellement mieux car nous avons introduit 
l’évangile de la prospérité, pour ne nommer qu’un de nos travers. 
 Donc l’évangile de prospérité est une de ces fausses doctrines qui par 
cupidité introduit de sectes pernicieuses au moyen de paroles trompeuses.  
Comment est-ce que je contribue à ceci ?  Confessons et revenons à la 
lumière, à la vérité et à l’unité, qui ne se trouve qu’en présence du Père. 
 
Arrogant?... Moi??  2 Pierre 2.10-16 
 

Le mépris de l'autorité est quelque chose de fréquent de nos jours.  J'ai 
souvent pensé que le manque de respect de l'autorité était le résultat d'une 
autorité qui était mauvaise et peux respectable. 

Par exemple, notre génération de Baby-boomer sont restés des 



adolescents immatures et irresponsable.  Comment la génération qui les suit 
pourrait vraiment leur montrer respect? 

Mais ici le texte ne nous parle pas de la justice de l'autorité.  En réalité 
le texte nous amène même à une comparaison d'une autorité horrible, le 
diable lui-même (Jude 1.8-9).  L'autorité sera jugée pour ses actions et moi 
qui lui est inférieur, je serai jugé pour mes actions, mon attitude face à 
elle.  Méprisant, audacieux, arrogant, injurieux? 

Un passage qui me parle beaucoup car je me suis souvent plu à avoir 
ces attitudes envers les autorités au-dessus de moi.  Certaines ont étés 
mauvaises et Dieu les jugera.  Comme dit l'archange Michel, dans Jude 1, 
"Que le Seigneur te réprime!".  

Maintenant, pour moi, j'ai du travail à faire sur un cœur arrogant, qui 
veut faire sa propre justice!!   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Lumière ou brouillard? 
 

Une fontaine sans eau.  Qui n'a rien à donner à ceux qui ont 
soif!  Un brouillard que chasse un tourbillon.  Qui masque le 
chemin à suivre! 

Je suis justement, ce matin, dans un brouillard intense qui 



nous empêche de nous déplacer.  Nous attendons le vent ou le 
soleil pour chasser ce brouillard. 

Est-ce que ma vie est comme cela?  Attendant un éclairci, ne 
sachant trop que faire, pas perdu mais ne bougeant pas!  Ou bien 
suis-je moi-même le brouillard masquant un chemin clair plutôt 
que celui qui mène les autres à la lumière ?  Suis-je dans les 
ténèbres ?  Certains d'entre nous croient apporter la lumière alors 
que leurs paroles n'apportent que nuée, que confusion!  Beaucoup 
de chrétiens ont été dans cette situation à travers l'histoire de 
l'église.  (J'ai un cours cette session-ci sur l'histoire de l'église et 
c'est triste!)  

Ok, le soleil se lève!  Bravo, je vais pouvoir repartir! 
Mais en réfléchissant dans ma journée,  suis-je lumière ou 
brouillard, par mes paroles et actions? 
 
2 pierre 2.17-22 
17 Ces gens-là sont des fontaines sans eau, des nuées que chasse 
un tourbillon: l'obscurité des ténèbres leur est réservée. 
18 Avec des discours enflés de vanité, ils amorcent par les 
convoitises de la chair, par les dissolutions, ceux qui viennent à 
peine d'échapper aux hommes qui vivent dans l'égarement; 
19 ils leur promettent la liberté, quand ils sont eux-mêmes esclaves 
de la corruption, car chacun est esclave de ce qui a triomphé de lui. 
20 En effet, si, après s'être retirés des souillures du monde, par la 
connaissance du Seigneur et Sauveur Jésus Christ, ils s'y engagent 
de nouveau et sont vaincus, leur dernière condition est pire que la 
première. 
21 Car mieux valait pour eux n'avoir pas connu la voie de la 
justice, que de se détourner, après l'avoir connue, du saint 
commandement qui leur avait été donné. 
 
22 Il leur est arrivé ce que dit un proverbe vrai: Le chien est 
retourné à ce qu'il avait vomi, et la truie lavée s'est vautrée dans le 
bourbier. 
 



Comme un poisson dans l'eau?! 
 
Il est intéressant de lire que Pierre donne un avertissement envers 
ceux qui pourraient être tentés de ridiculiser les promesses faites 
par Dieu.  Si c'était de moi je leur donnerai une bonne leçon 
en  accélérant la  promesse.  Mais Dieu n'est pas comme  les 
hommes pour le laisser manipuler.  Il fera ce qu'il a dit et en Son 
temps. 
Ceux-ci, qui ne  croient pas à son retour, ne croient pas non-plus à 
la création de l'univers, ainsi qu'au déluge universel, et que tout 
cela arrivera par Sa parole. 
Ils ont besoin d'un explication scientifique pour l'action 
miraculeuse de Dieu.  La  science est la compréhension humaine 
de phénomènes naturelles, ordonnées par Dieu.  Mais les  miracles 
ne sont  pas  du domaine naturel!  Qu'est-ce qu'il y a de si difficile 
à comprendre?? 
J'ai construit un étang derrière chez moi.  Quand  je l'ai eu fini et 
que j'ai démarré le moteur de la pompe, tout à commencer à 
fonctionner.  L'eau a coulé, les  oiseaux sont venues s'y laver, les 
plantes ont poussées et les poissons y vivaient heureux.  Quand je 
décide d'arrêter la pompe, tout va s'arrêter.  Le déroulement 
automatique cessera car j'y aurai mis fin.    
Il est peut-être faible de comparer mon étang à la création mais 
l'idée est que, c'est le créateur qui décide et il n'est pas lié par le 
fonctionnement automatique qu'il a instaurer. 
Le problème est de ne pas croire qu'il y a un créateur, d'avoir une 
vue si limitée de la nature.  D'être comme ce poisson de 
l'étang.  Pour lui c'est normal mais pas pour l'homme qui a vu 
"...les perfections invisibles de Dieu, sa puissance éternelle et sa 
divinité..."  (Romains 1.20) il est excusable de ne pas le 
reconnaitre. 
Suis-je un poisson qui ne voit pas plus loin que son étang? 
 
1 Voici déjà, bien-aimés, la seconde lettre que je vous écris. Dans 
l'une et dans l'autre je cherche à éveiller par des avertissements 



votre saine intelligence, 
2 afin que vous vous souveniez des choses annoncées d'avance par 
les saints prophètes, et du commandement du Seigneur et Sauveur, 
3 enseigné par vos apôtres, sachant avant tout que, dans les 
derniers jours, il viendra des moqueurs avec leurs railleries, 
marchant selon leurs propres convoitises, 
4 et disant: Où est la promesse de son avènement? Car, depuis que 
les pères sont morts, tout demeure comme dès le commencement 
de la création. 
5 Ils veulent ignorer, en effet, que des cieux existèrent autrefois par 
la parole de Dieu, de même qu'une terre tirée de l'eau et formée au 
moyen de l'eau, 
 
6 et que par ces choses le monde d'alors périt, submergé par l'eau, 
 
 
 
Je pensais être vieux mais je suis tout jeune!  2 Pierre 3.7-12 
 

Wow!  Un jour étant comme mille ans, ça fait seulement 
deux jours que Jésus est né, a vécu sur terre, a souffert et est mort 
sur la croix! 

Ce texte nous rappelle clairement que nous ne pouvons pas 
mettre Dieu dans notre petite boite du temps.  Nous sommes 
limités par ce temps mais Dieu ne l'est pas car Il l'a créé, et cela 
pour ses propres besoins. 

Certains voient ce temps, ainsi que la matière (le big-bang 
par exemple) comme un feu que Dieu aurait parti par une étincelle 
et qui aurait maintenant sa propre autonomie et ne serait plus sous 
un contrôle totale de Dieu.   

Ce n'est pas le Dieu de la Bible... c'est pas le Dieu que je 
connais et qui me connais!  Il contrôle le temps et il est fantastique 
d'essayer d'imaginer ce temps même s’il nous est impossible de 
vraiment le concevoir.  Nous ne percevons et comprenons que 
notre petite boîte et Lui est en dehors de la boîte. 
Par exemple, l'éternité avec Lui, qui m'est promise.  Ça va être 



long?!  Non, pas long, pas court, car long et court sont des 
concepts de temps.  Et encore là qu'est-ce que je peux 
comprendre.  Est-ce que nous serons en-dehors de la boite du 
temps ou dans une autre boîte de temps??  Bon!  Intense comme 
réflexion ce matin?  Regardons donc ce texte sans essayer de 
comprendre l'incompréhensible mais en s'émerveillant devant 
Dieu.   WOW!  WOW!  WOW! 

Si mille ans est comme un jour, à 56 ans ... je vis depuis 1.5 
heure!  Finalement, je pensais être vieux mais je suis tout 
jeune!  OUIN..... gougou gaga.  Je suis un bébé.  Mes petits-
enfants vont me comprendre!! 

Je vous laisse vous émerveiller !  Moi, je vais discuter avec 
des gens de mon âge… des bébés!!  Et sûrement qu’ils me 
comprendrons et m’accepterons mieux que les vieux ! ;-) 
 
 
 
Brûlons les bûchers que nous avons bâtis ... et sans personne 
dessus!  2 Pierre 3.13-18 
 
 

Quelle belle attitude de Pierre envers Paul.  Il vante la 
connaissance de Paul. 

Certains diront qu'en tant qu'apôtre il ne pouvait pas vraiment 
faire autrement.  Je crois plutôt que c'est en tant que frère qu'il le 
respecte et l'encourage.  Quelle différence avec les chrétiens depuis 
2000 ans qui se "mange la laine sur le dos", d'autant plus que nous 
sommes des brebis qui suivons le berger. 

Si je peux sembler négatif c'est que j’ai dû suivre deux cours 
d'histoire de l'église durant la maitrise en théologie, et ce ne fut pas 
encourageant !  J'ai hâte de lire l'histoire comme Dieu me la 
présentera un jour, avec Son travail.  En attendant, l'histoire des 
hommes... est très triste. 

En lisant toutes ces histoires d'inquisition, de bûchers, 
d'exécution on ne peut qu'être dégouté.  Pas étonnant que des gens 
rejettent le message de ces méchants hommes.  Et les réformateurs 



comme Luther, Calvin, Zwingli, les puritains, etc., ne sont pas 
exclus de ces horreurs.  De nos jours il n'y a plus d'exécutions mais 
on est capable de détruire des gens sur d'autres sortes de bûchers, 
et toujours au nom de la vérité et de la justice!   

Ce n'est pas ici l'attitude de Pierre envers Paul.  Connaissant 
la fougue de Pierre on aurait pu penser qu'il en aurait voulu à Paul 
pour certains écrits de ce dernier à son sujet.  Non... une attitude 
d'un vrai enfant de Dieu, qui le démontre autant par ses paroles que 
par ses actions. 

Donc qu'est-ce que j'apprends de ce texte et de l'histoire de 
l'homme?  Attention Serge!   Tu te crois meilleur?  Tu peux faire 
les mêmes atrocités et sacrifier certains sur le bûcher que tu as 
construit pour eux! 

Chacun son bûcher!?...  Brûlons les bûchers que nous avons 
bâtis ... et sans personne dessus! 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
Première Épitre de Jean 

 
 

Une épitre qui n'en est pas une!   
 
Comme plusieurs le savent, l'épitre de Jean était le sujet de mon mémoire de 

maitrise.  Ceci m'a permis d'étudier en détail ce livre mais surtout de le voir avec un oeil 
nouveau.  Durant les prochains jours je vous présenterai des réflexions sur cette épitre, 
qui n'en est pas un!  Mais pourquoi donc l'appeler une épitre?  Explication: 

Une épitre est une lettre et en effet Jean a utilisé le format d'une lettre pour écrire 
ce livre.  Mais, comme il y a toute sorte de livres et cela ne nous dit rien sur le contenu, 
de la même façon, le format était la lettre car plus facile à la production et la distribution, 
mais cela ne nous dit rien sur son contenu.  Il y a des livres d'histoire, de science, des 
romans, des bandes dessinées et ils sont tous des livres.  Ainsi, il y a des lettres pour 
donner des nouvelles, pour expliquer sa vie, pour encourager et dans ce cas-ci Jean en a 
fait un texte doctrinal. 

En effet, Jean touche des sujets très compliqués et plusieurs que nous ne 
retrouverons pas nulle part dans Nouveau Testament ou très peu.  Ce livre de Jean est 
encore un mystère pour les théologiens et je me suis vite rendu compte lors de mes études 
de ce livre que les opinions et commentaires allaient dans toutes les directions.  J'ai donc 
essayé de faire table rase et me permettre de penser différemment, et quelle bénédiction 
ce fut!  Je ne peux rentrer dans tous les détails de mon résonnement ici ainsi que les 
justifications, mais vous pouvez toujours lire mon mémoire ici ou en me le demandant 
par courriel. 

Donc nous avons le meilleur ami de Jésus qui sent le besoin d'écrire sur son grand 
ami.  Et pourquoi un meilleur ami pour Jésus?  Car c'est ce que voulait dire:  "le disciple 
que Jésus" aimait.  Bien sûr qu'il aimait tous ses disciples, mais l'un d'eux devait être le 
plus prêt car Jésus préparait son départ, et quelqu'un devrait s'occuper de sa mère 
Marie.  Il devait mourir mais aussi, retournant à sa pleine divinité devait marquer cette 
séparation avec sa vie terrestre.  Et, sur la croix, dans d'incroyables souffrances, il prend 
le temps de remettre à son meilleur ami la responsabilité de Marie, et présente à Marie un 
nouveau fils, qui le remplacera dans toutes ses responsabilités de fils. 

Mais revenons à la première épitre.  Jean l'a écrit après l'apocalypse et son 
évangile.  Il est vieux et il est maintenant tant d'écrire sur des sujets qui sont compliqués 
et ont besoin d'éclaircissement.  Nous en parlerons dans les prochains jours, tout en 
essayant de ne pas faire comme ces théologiens, qui ont oublié la raison de leurs 
études.  En effet, l'étude des écritures, pour ceux qui ont la capacité en temps et 
ressources de le faire, a pour but de simplifier et rendre le texte accessible à tous.  On 
s'entend pour dire que Dieu est le plus intelligent et il a trouvé un moyen de rendre le 
salut (impossible à comprendre à l'homme) d'une simplicité qu'un enfant peut 
comprendre.  Malheureusement, certaines personnes qui ont reçu l'intelligence et se 
disent théologiens, rendent ces évangiles, de simple à compliqué.  Combien d'entre-nous, 
qui avons étudié de leurs livres, en sommes sorties avec incompréhension et mots de 
têtes!  Je ne me ferai pas d'amis ici mais je considère cela comme un péché... Rendre 
compliqué ce que Dieu a voulu simple.  Enfin, c'est leur problème et ils en répondront à 



Dieu.  Nous ici, nous essayerons d'en découvrir la simplicité.  Et n'hésitez pas à poser des 
questions. 

À demain pour le début de ce livre doctrinal de Jean. 
 
 
 

Chapitre 1 – Reconnaître la vérité 
 
 

Oui je suis égoïste, car je veux garder ta communion… pour l’éternité !  1 Jean 1.1-4 
 
 Nous avons, dans cette première partie du chapitre 1, le but de Jean. 

« Et nous écrivons ces choses, afin que notre joie soit parfaite. » 1.4 
 
 Sérieux ?  Peut-on vraiment penser que Jean n’a pour but que d’être joyeux ?  

Qu’est-ce que veut dire « joyeux » pour Jean?  Nous avons la réponse dans sa troisième 
épitre. 

« Je n'ai pas de plus grande joie que d'apprendre que mes enfants marchent dans 
la vérité. » 3 Jean 1.4 

 
Le but de Jean pour ce livre est que nous marchions dans la vérité.  Et pour cela 

Jean va nous enseigner la saine doctrine de Christ… 
 Ce qu’il a : 
- Entendu 
- Vu de ses yeux 
- Touché de ses mains vs1 
 
 Le but de la vie même de Jean est décrit au verset 3 : 
o Témoigner de la Parole de Vie 
    et 
o Annoncer la vie éternelle 
    pour 
o La communion entre nous et avec le Père et le Fils Jésus-Christ. 
 
Dans notre monde, l’intention des gens est parfois difficile à comprendre. Plus 

particulièrement au Québec et certainement en France.  Il y a toujours une prudence, une 
méfiance. On est plus habitué à la méchanceté qu'à la bonté. Quand quelqu'un veut 
partager une richesse avec nous, on se pose toutes sortes de questions: 

- Pourquoi fait-il cela ? 
- Que veut-il en échange ? 
- Où est le piège ? 
- Quelle est sa vraie intention ? 
Bien sûr, notre méfiance est un peu justifiée par notre propre attitude face aux 

autres. Est-ce que je donne ?  Est-ce que je partage librement une richesse ? 
Ici l'apôtre Jean, le meilleur ami de Jésus sur terre (celui à qui Jésus confie sa 

mère en mourant sur la croix !) veut partager avec tous, celui qu'il a entendu, vu, 



contemplé, touché…  celui qui est la « parole de vie » - Jésus. 
Et ce partage a pour but d'établir une communion. Jean a une communion avec 

Dieu et c'est là la grande richesse qu’il veut partager. Il n'y a pas de plus grande richesse 
que d'être en communion sincère et profonde avec un autre. C'est ce qu'on appelle 
l'amitié, c'est ce que recherche un couple, c'est ce qui fait la richesse d'une famille, c'est 
ce que Dieu désire avoir avec chacun. 

Peut-être que certaines expériences ou personnes ont détruit votre amitié, votre 
couple, votre famille, votre relation avec Dieu, mais malgré cela, la communion reste la 
plus belle expérience, la plus grande joie. Les riches essaient de l'acheter, les puissants 
essaient de la forcer, mais ceux qui l'ont trouvée essaient de la partager. 

Et c'est ce que Jean veut faire, partager ce qu'il a, la communion avec Dieu lui-
même ! Cette communion qui donne la vie éternelle mais qui peut aussi permettre de 
trouver les autres communions dans une amitié, un couple, une famille. 

Je ne peux nommer tous ceux avec qui j’ai une communion, car la liste est longue, 
et tu en fais certainement partie, si tu lis ce mot.  Ta communion est précieuse.   La 
communion est précieuse.  Apprends à développer et persévérer dans la communion avec 
Jésus-Christ, c'est la plus belle et la plus durable. 

Finalement, voilà mon intention. Elle est égoïste! Je veux te garder, garder ta 
communion pour l'éternité ! 

 
1 Jean 1.1-4 
Ce qui était dès le commencement, ce que nous avons entendu, ce que nous avons vu de 
nos yeux, ce que nous avons contemplé et que nos mains ont touché, concernant la parole 
de vie, - car la vie a été manifestée, et nous l'avons vue et nous lui rendons témoignage, et 
nous vous annonçons la vie éternelle, qui était auprès du Père et qui nous a été 
manifestée, - ce que nous avons vu et entendu, nous vous l'annonçons, à vous aussi, afin 
que vous aussi vous soyez en communion avec nous. Or, notre communion est avec le 
Père et avec son Fils Jésus-Christ. Et nous écrivons ces choses, afin que notre joie soit 
parfaite. 

 
(2013 - Je viens de passer une semaine de communion avec des amis, de la 

famille et je retourne à la maison pour retrouver cette grande communion avec Mimi, et 
dans tout cela la communion de Dieu est présente.  Merci, Agathe, Alex, Christine, 
David, Éric, Florian, Gene, Ingrid, Kristy, Lydie, Marie-lou, Muriel, Rachel, Rob, Serge 
(l'autre !) (par ordre alphabétique) et tous les autres que j'oublie ou à qui je n'ai pu parler 
qu'au téléphone, ou voir que brièvement.)  

 
 
 

Pas de cachoteries !  1 Jean 1.5-10 
 

 Ce livre de Jean est plus qu’une lettre, il est une tentative par Jean 
d’expliquer des concepts difficiles à comprendre.  Et ici nous avons celui de la lumière 
dans les ténèbres.  Le mot ténèbres qui est utilisé ici ne parle pas de quelque chose de 
sombre comme absent de lumière, comme lorsqu’on éteint la lumière.  Le mot 
« ténèbres » qui est utilisé ici nous parle d’un endroit ou on se cache de la lumière, 



comme un nuage.  Ce nuage nous permet de continuer de pécher sans être vues, tout au 
moins ce que nous en croyons. 

 Je me suis longtemps demandé pourquoi Jean nous parlait (car ce livre est 
pour les croyants) de quitter les ténèbres, à moi qui suis enfant de lumière !  Eh oui, mon 
père est la lumière mais je suis encore un pécheur et j’aime mon péché, mais voulant me 
cacher de la lumière, ne voulant pas que mon péché soit révélé, je le fais derrière ce 
nuage, dans ces ténèbres, ou je me crois à l’abri.  Ce n’est pas nouveau, car ce monde de 
cachoterie, c’est Satan qui l’a inventé.  Il est le maitre des ténèbres !  Et cela explique 
aussi le fait qui soit le maitre de la cachoterie, de la dissimulation sans être le maitre en 
rien, même pas de sa vie.  Les catholiques ont confondu ce fait en faisant de lui le maitre 
de l’enfer (tous ceux qui ont vu des films sur les démons et l’enfer, qui sont faits par des 
catholiques de doctrine, le savent), mais il ne sera pas maitre de cet enfer, au contraire, il 
sera celui qui en souffrira le plus, et avec justice. 

 Mais revenant aux ténèbres, aux cachoteries dans lesquels je me cache 
pour péché.  Il n’y a qu’une solution pour revenir à la lumière et c’est de dissiper ce 
nuage de cachoterie.  Comment ?  Confesser !  Lorsque je confesse, je révèle ce qui a été 
fait dans le secret et le secret disparait.  Je peux ainsi revenir à la lumière, et tout ce qui 
l’accompagne.  Donc, tu sais quoi faire.  Confesse !  Pas de cachoterie. 

 
1 Jean 1.5-10 
La nouvelle que nous avons apprise de lui, et que nous vous annonçons, c'est que Dieu 
est lumière, et qu'il n'y a point en lui de ténèbres. Si nous disons que nous sommes en 
communion avec lui, et que nous marchions dans les ténèbres, nous mentons, et nous ne 
pratiquons pas la vérité. Mais si nous marchons dans la lumière, comme il est lui-même 
dans la lumière, nous sommes mutuellement en communion, et le sang de Jésus son Fils 
nous purifie de tout péché. Si nous disons que nous n'avons pas de péché, nous nous 
séduisons nous-mêmes, et la vérité n'est point en nous. Si nous confessons nos péchés, il 
est fidèle et juste pour nous les pardonner, et pour nous purifier de toute iniquité. Si nous 
disons que nous n'avons pas péché, nous le faisons menteur, et sa parole n'est point en 
nous. 

 
 
 
 
 

Chapitre 2 – Reconnaître le mensonge ou le monde 
 
 

Toute une journée devant moi… à vivre dans le présent !  1 Jean 2.1-6 
 
Un encouragement à agir selon nos paroles.  Combien de fois nous disons une 

chose et faisons une autre.  
- Je dis ne pas être raciste et certains commentaires démontrent autre chose. 
- Je dis aimer les gens et j'agis avec peu d'amour. 
- Je dis aimer mon épouse et je la blesse. 
- Je dis aimer Dieu et je me cache pour faire ce pour quoi il a dû mourir à la croix. 



 
Certainement pas facile d'agir selon nos paroles.  Les disciples en savent quelque 

chose car, Jean lui-même, le meilleur ami de Jésus, n'a pas pris sa défense.  Jean 
comprend le poids de dire une chose et faire une autre.  Ici, il fait plus qu'encourager à ne 
pas faire cela, il nous implore.  Mais sachant sa faiblesse et la nôtre il peut quand 
même s'appuyer sur son Dieu. 

 
Voici la vie du croyant, la seule que je veux vivre, la seule qui a un espoir :  
-  Agir dans le présent, avec l'aide de Dieu, pour changer de comportement.  Oui 

je vais rater mon coup.  Cela s’appelle le péché.  Mais pourquoi en parler quand c’est 
passé… ce n’est plus le présent mais le passé.  La seule chose que je peux changer est le 
présent.  Pas le passé, ni l’avenir mais le présent !   

-  Regarder vers le passé, s'appuyant sur son avocat auprès du Père, Jésus-Christ 
le juste!  Eh oui, mon passé n’est pas très beau, avec tous ces échecs.  Tout le monde sait 
que j’ai fait plein d’erreurs.  Pourquoi les cachés ?  Pour paraitre ce que je ne suis pas ?  
En en a parlé hier… cela s’appelle vivre dans les ténèbres, ou les cachoteries.  Le passé, 
je l’ai confessé et Il est mort pour mon pardon.  Le poids du passé… il l’a pris. 

- Espérer en l’avenir.  Il n’y a rien que je peux savoir ou deviner sur l’avenir.  
Tant de cinéastes ont essayé de faire des films sur ce sujet et c’est toujours un fiasco.  On 
ne peut voir l’avenir car il change à chaque moment présent !!  Non, je ne peux le 
comprendre et je me fis sur le seul qui n’est pas lié par le temps.  Mon Dieu !   Mon 
espoir est en Lui et … encore une fois… je me concentre sur le présent. 

OK !  C’est à moi d’agir.  Toute une journée devant moi à vivre dans le présent ! 
 

1 Jean 2.1-6 
1 Mes petits enfants, je vous écris ces choses, afin que vous ne péchiez point. Et si 
quelqu'un a péché, nous avons un avocat auprès du Père, Jésus Christ le juste. 
2 Il est lui-même une victime expiatoire pour nos péchés, non seulement pour les nôtres, 
mais aussi pour ceux du monde entier. 
3 Si nous gardons ses commandements, par là nous savons que nous l'avons connu. 
4 Celui qui dit: Je l'ai connu, et qui ne garde pas ses commandements, est un menteur, et 
la vérité n'est point en lui. 
5 Mais celui qui garde sa parole, l'amour de Dieu est véritablement parfait en lui: par là 
nous savons que nous sommes en lui. 
6 Celui qui dit qu'il demeure en lui doit marcher aussi comme il a marché lui-même. 

 
 
 

Ne nous racontons pas d’histoire !  On ne peut dissocier ce que je fais de ce que je 
suis ?  1 Jean 2.7-11 
 

Il y a eu beaucoup de confusion sur les commandements anciens et nouveaux.  
Jean va essayer d’éclaircir un certain point.  Le commandement de base est là depuis 
longtemps et Jean nous l’a rappelé, le voici :  Vivre dans les ténèbres, c’est s’éloigner 
Dieu ou tenter de se cacher de Lui.  Cette attitude est là depuis le premier péché et même 
avant. 



 
Comment ça avant ?  Car c’est ce qu’a fait Satan, celui-là même qui était ange de 

lumière (Lucifer) et qui est devenu prince de ce monde de ténèbres.  Il est devenu le 
spécialiste des ténèbres ou comme j’aime les décrire : des cachotteries.  Et il est sournois 
dans ce domaine car il a même poussé Ève à croire que Dieu faisait des cachoteries… 
pourquoi ne pas en faire autant !  Mais tout cela est un autre sujet, nous y reviendrons, 
une autre fois. 

  
 Le commandement nouveau est apporté ici.  Il est nouveau mais aussi 

ancien.  Nouveau maintenant dans l’explication, mais ancien par le principe, et le voici : 
- Peux-tu dire que tu m’aimes et que tu hais ma famille ?  Non   
- Peux-tu dire que tu m’aimes mais que tu détestes tout ce que je fais ? Impossible 
 
Je suis relié à mes actions.  Ce que je fais reflète qui je suis.  Certains chrétiens 

vont dire qu’il faut « aimer le pécheur mais haïr le péché » !  Impossible.  Et on le voit 
par l’attitude des chrétiens envers les gens qui font des actions qu’ils n’aiment pas.  Pour 
faire un test je te demanderai, à toi qui te dis chrétien :  Quelle est la dernière fois où tu as 
invité à souper tes voisins homosexuels (je prends cet exemple car je pense qu’il est le 
plus flagrant face à l’attitude des croyants qui cachent leur vrai intention).  Oui mais 
Serge, ce ne sont pas mes amis !  Pourquoi ne sont-ils pas tes amis si tu dis les 
aimer comme personne ?  Parce qu’en réalité tu ne peux appliquer ce principe.  
Uniquement Dieu peut aimer l’homme même s’il n’aime pas ce qu’il fait.  Et pour le 
démontrer il a donné son Fils.  Cela est impossible à l’homme.  La seule façon d’avoir ce 
genre d’amour est de le demandé à Dieu. 

 Mais revenons à Dieu maintenant ?  Puis-je aimer Dieu si je n’aime pas ce 
qu’il fait ?   Et j’entends tous ces croyants qui diront : « Bien sûr que j’aime Dieu car 
j’aime ses actions.  Il est mort à la croix pour moi et j’aime cela. »  En réalité, tu n’aimes 
que ce qui te plait en Dieu, ce qui te fait du bien.  Pas vrai ?  Sois honnête.   

Et Jean nous dit la même chose ici.  Si tu n’aimes pas ton frère, celui que Dieu a 
fait et aime, et bien ne viens pas dire que tu aimes Dieu.  J’ajouterai, si tu dis aimer Dieu 
et tu fais tout ce que tu peux pour polluer, détruire et corrompre cette terre ou tu vis et 
qu’il a créé pour toi, tu n’aimes pas Dieu.   

Et allons encore plus loin, car cet enseignement comprend tellement de facettes.  
Je parlerai ici de ce que nous devons y comprendre comme "croyant" des pays riches que 
nous appelons "développés"!  Car lorsque nous haïssons nos frères des pays « en voie de 
développement » au point de les laisser vivre dans une abjecte pauvreté ou 
souffrance.  Même les termes utilisés pour parler de nous et eux ont pour but de nous 
élever et de les abaisser.  Tous savent bien et l’histoire nous confirme que notre richesse 
s’est élevée sur la pauvreté des autres.  Arrêtons donc de les regarder de haut et 
apprenons à les aider, les soutenir, les aimer.  N’est-ce pas ce que Dieu me demande en 
me montrant l’exemple d’être le serviteur de tous, l’esclave de tous ? Mais les ténèbres, 
où nous aimons nous cacher, ont aveuglé nos yeux.   

Bon, assez d’accuser les autres !  Moi, que puis-je faire pour montrer mon amour 
envers mon frère ?  Posons-nous la question aujourd'hui et agissons!  Sinon c'est que nous 
aimons les ténèbres même si nous disons que nous aimons la lumière.   Première action à 
faire ?  Quitter le mensonge et les cachoteries pour revenir à la lumière.  Avouons notre 



manque d’amour et allons vers celui qui a l’amour, Dieu.  Et Lui m’aidera à aimer le 
pécheur qui fait le péché… peut-être moi en premier ! 

 
1 Jean 2.7-11 
7 Bien-aimés, ce n'est pas un commandement nouveau que je vous écris, mais un 
commandement ancien que vous avez eu dès le commencement; ce commandement 
ancien, c'est la parole que vous avez entendue. 
8 Toutefois, c'est un commandement nouveau que je vous écris, ce qui est vrai en lui et 
en vous, car les ténèbres se dissipent et la lumière véritable paraît déjà. 
9 Celui qui dit qu'il est dans la lumière, et qui hait son frère, est encore dans les ténèbres. 
10 Celui qui aime son frère demeure dans la lumière, et aucune occasion de chute n'est en 
lui. 
11 Mais celui qui hait son frère est dans les ténèbres, il marche dans les ténèbres, et il ne 
sait où il va, parce que les ténèbres ont aveuglé ses yeux. 
 

 
« Bring it on » ou « apporte ce que tu as de pire », je suis prêt !  1 Jean 2.12-14 
 

 Au point où nous sommes rendus il faudrait un peu d’explication pour la 
division de ce livre et ce que je vous présente comme commentaire de ce livre de Jean. 

 Comme je vous l’ai dit au début, cette lettre est un livre doctrinal, une 
explication des principes difficiles à comprendre, une expression de la vérité, car Dieu 
s’est servi de la plume de Jean pour exprimer la vérité.  Pas comme certains 
commentateurs ont suggéré, c.-à-d. que ce livre essayerait de contrer les mensonges du 
gnosticisme.  Je ne peux entrer dans les détails ici mais disons seulement que, lorsque 
Dieu a décidé d’écrire sa parole sur papier pour notre édification, il ne l’a pas fait en 
fonction du mensonge !  C’est le menteur qui essaie d’ajuster son mensonge à la vérité, 
pas la vérité qui s’ajuste au mensonge. 

 Donc, l’étude de ce texte a été revue en faisant table rase sur les idées 
préconçues.  Et cela donne une vision très différente du texte.  Comme livre doctrinal, 
nous avons 5 chapitres bien définis qui parlent de 5 sujets vitaux à la vie du croyant.  Le 
chapitre 1 nous enseignait à reconnaitre la vérité.  Le chapitre 2, ou nous sommes en ce 
moment, nous enseigne à reconnaitre le mensonge.  Mais, alors que nous toucherons un 
sujet troublant, Jean commence son deuxième chapitre (1-14) en essayant de nous donner 
confiance.  Et c’est où nous en sommes aujourd’hui (12-14). 

 Certains ont pensé que Jean parlait aux petits-enfants, jeunes gens et pères.  
C’est une interprétation possible mais je suggère une autre façon de le voir.  « Je vous 
écris… » peut vouloir dire :  Vous êtes des adultes mais des petits enfants car... »   

- Petits-enfants - parce que, comme des enfants, vos péchés vous sont 
pardonnés à cause de son nom et que vous avez connu le Père.  Les petits enfants ont 
l’amour du PÈRE. 

- Pères – parce que, comme des pères, vous avez connu celui qui est dès le 
commencement.  Les pères ont la connaissance du PÈRE. 

- Jeunes gens – parce que, comme des jeunes gens, vous avez vaincu le 
malin, que vous êtes forts, et que la parole de Dieu demeure en vous, et que vous avez 
vaincu le malin.  Les jeunes gens ont la force venant du PÈRE. 



 
Maintenant, nous sommes encouragés et n’avons plus rien à craindre !  Si nous 

nous libérons des cachotteries (ténèbres) et venons à Dieu avec foi, Lui nous donnera 
l’amour qu’on donne à un enfant, la connaissance qu’acquiert un père et la force qu’à un 
jeune.   

Les anglophones diraient : « bring it on » ou « apporte ce que tu as de pire, je suis 
prêt ».  On en a besoin avant la description du monde, demain ! 

 
1 Jean 2.12-14 
Je vous écris, petits enfants, parce que vos péchés vous sont pardonnés à cause de son 
nom. Je vous écris, pères, parce que vous avez connu celui qui est dès le commencement. 
Je vous écris, jeunes gens, parce que vous avez vaincu le malin. Je vous ai écrit, petits 
enfants, parce que vous avez connu le Père. Je vous ai écrit, pères, parce que vous avez 
connu celui qui est dès le commencement. Je vous ai écrit, jeunes gens, parce que vous 
êtes forts, et que la parole de Dieu demeure en vous, et que vous avez vaincu le malin. 

 
 
 
 

Le monde!  1 Jean 2.15-17 
 
Un passage qui m'a préoccupé depuis des années et qui fut le sujet de mon 

mémoire pour la maîtrise.  Le titre de ce mémoire est : « Le sens et l’importance de 1 
Jean 2.15-17 dans la compréhension johannique du thème du monde. »  Il y a tellement 
de profondeur dans ce passage, comme dans toute la Parole de Dieu d'ailleurs.  Mais 
contrairement à ce qui est généralement présenté dans les conceptions du monde, ce 
passage n’est pas central dans le livre de Jean mais a une importance vitale pour la 
compréhension de ce qui n’est pas de la vérité.  Pour comprendre ce monde de 
cachotteries qui est aussi appelé les ténèbres. 

 
Le monde, que nous présente Jean ici, se résume en trois perversions de la 

vérité.  "la convoitise de la chair, la convoitise des yeux, et l'orgueil de la vie".  Pour ces 
trois domaines, d’une façon différente, Dieu nous a montré un exemple de perfection.  
Mais cet exemple a été corrompu de toutes sortes de façons. 

 
La chair, en laquelle Jésus a vécu et qui est la base de nos relations et essentielle 

selon la sagesse de Dieu.  Nous avons utilisé et corrompu cette chair pour assouvir nos 
passions.  Jésus est venu en chair et a donné sa chair pour le salut des autres.  Nous au 
contraire sommes prêts a utiliser les autres pour assouvir notre chair. 

 
Les yeux, ou plus particulièrement le domaine des pensées.  Tout ce qui passe par 

les yeux est enregistré, gardé et utilisé par notre cerveau, c’est la fenêtre de notre esprit.  
Un endroit mystérieux que personne ne peut comprendre sauf moi, et Dieu bien sûr.  De 
la même façon, le Saint-Esprit est cette personne de la trinité, qui est présente mais si 
cachée.  Le Saint-Esprit nous aide, nous encourage et apporte la justice de Dieu.  Nous, à 
l’encontre utilisons nos pensées cachées pour abaisser l’autre, et le jugé, à nos propres 



yeux. 
 
L’orgueil de la vie, est cette capacité que nous avons de nous élever.  De me 

placer sur le piédestal de ma vie, et ainsi faire passer l’amour de moi-même avant 
l’amour de l’autre.  Le Père, est le chef de l’univers.  Celui qui est au-dessus de tout.  Et 
Lui démontre l’amour en se donnant lui-même pour l’autre, pour moi.  Le monde est la 
version corrompue de cet amour qui nous sépare plutôt que de nous unir.  Qui essaie de 
tourner tout regard sur moi.   

 
Il y aurait tellement à dire sur ce sujet.  Mais nous en reparlerons plus tard, dans 

une autre publication, un autre livre à venir.  En attendant, quel domaine est ma plus 
grande faiblesse?   La chair, mes pensées ou l’orgueil ?  Seigneur, tu es mon exemple 
parfait dans chacun de ces domaines.  Aide-moi à faire ta volonté malgré ma faiblesse 
face au monde. 

 
1 Jean 2.15-17 
N'aimez point le monde, ni les choses qui sont dans le monde. Si quelqu'un aime le 
monde, l 'amour du Père n' est point en lui; car tout ce qui est dans le monde, la 
convoitise de la chair, la convoitise des yeux, et l 'orgueil de la vie, ne vient point du 
Père, mais vient du monde. Et le monde passe, et sa convoitise aussi; mais celui qui fait la 
volonté de Dieu demeure éternellement 

 
 

Oui ou non ?  Tout ou rien ?  1 Jean 2.18-23 
 
On nous parle aujourd'hui d'être dans l'équipe ou en dehors de l'équipe.  Ami ou 

ennemi.  Pour ou contre? Dans la vérité ou le mensonge. 
Il ne semble pas y avoir de demi-mesure.  Ce que beaucoup aimeraient, car la 

majorité des gens veulent s'engager mais ne pas mettre tous leurs œufs dans le même 
panier.  Mais, "On ne fait pas d'omelette sans casser des œufs!"  Est-ce que ce n'est pas 
ainsi dans la vie, et dans ce monde? 

On envie un couple qui a été heureux toute leur vie mais pas au prix de notre 
liberté!  On envie le champion olympique mais pas au prix de la discipline qui s'y 
attache!  Je vous ai dit que j’étais champion canadien junior de saut en hauteur en 1977 ?  
Bien sûr que je suis grand, c’est facile !  NON   

Comme adolescent je devais consacrer au moins 3 heures d’entrainement par jour.  
Pour un adolescent qui est aussi très studieux et passe beaucoup de temps à étudier, c’est 
beaucoup de sacrifice.  Un autre exemple !  J’aime beaucoup le pianiste Oscar Peterson, 
qui est Montréalais comme moi. ;-) J’aimerais tellement jouer comme lui.  Cela semble 
même facile.  Mais facile pour lui car il était doué, un naturel !  NON  Il pratiquait 6 
heures par jour.  Même un naturel doit faire un sacrifice. 

On envie celui qui place sa confiance en Dieu et est heureux, mais pas au prix de 
laisser tout le contrôle de ma vie à Dieu !  C’est pour cela que l’on a beaucoup de gens 
qui se disent croyants mais sont malheureux.  Oui pour la foi, mais pas les yeux fermés !  
Alors que la foi veut justement dire d’accepter d’agir sans voir.  Pas un œil fermé et un 
œil ouvert, les deux fermés. Pas de demi-mesure. 



C’est donc ainsi avec Dieu, avec Jésus-Christ c'est... je suis  « in » ou « out »!  Je 
suis dans l'équipe ou en dehors de l'équipe... Je suis pour Christ ou contre Christ 
(antéchrist).  La spiritualité n'est pas un buffet mais une table d'invités.  Je mange à cette 
table ou non...   

Ce qui est surprenant, mais heureux pour moi, c'est que le choix m'est offert.  Je 
sais que je ne suis pas invité à la table des riches, mais je suis invité à la table de 
Christ.  Quel va être ma décision?  C'est oui ou non! 

 
1 Jean 2.18-23 
18 Petits enfants, c'est la dernière heure, et comme vous avez appris qu'un antéchrist 
vient, il y a maintenant plusieurs antéchrists: par là nous connaissons que c'est la dernière 
heure. 
19 Ils sont sortis du milieu de nous, mais ils n'étaient pas des nôtres; car s'ils eussent été 
des nôtres, ils seraient demeurés avec nous, mais cela est arrivé afin qu'il fût manifeste 
que tous ne sont pas des nôtres. 
20 Pour vous, vous avez reçu l'onction de la part de celui qui est saint, et vous avez tous 
de la connaissance. 
21 Je vous ai écrit, non que vous ne connaissiez pas la vérité, mais parce que vous la 
connaissez, et parce qu'aucun mensonge ne vient de la vérité. 
22 Qui est menteur, sinon celui qui nie que Jésus est le Christ? Celui-là est l'antéchrist, 
qui nie le Père et le Fils.  Quiconque nie le Fils n'a pas non plus le Père; quiconque 
confesse le Fils a aussi le Père. 

 
 
 

Les trois petits singes Serge !  1 Jean 2.24-29 
 
Durant les dernières lignes de ce chapitre, nous avons appris à reconnaitre le 

mensonge ?  Mais attention !  Certains essaient de vous égarer, vous troubler.  Et il y aura 
des échecs et des chutes mais ici, quel beau passage d'espérance pour celui qui souffre, 
pour celui qui est tombé, pour celui qui aime Dieu et que Dieu appelle son enfant.  Eh 
voilà la clé de cette assurance : « S’il demeure en vous, vous demeurerez en lui. »  Et 
attention ce n’est pas l’inverse, comme le message des religions.  Eux disent : « Si vous 
demeurez en lui, il demeurera en vous. »  Comme si notre assurance s’appuyait sur notre 
capacité à demeurer en lui.  Comme si la capacité devait venir en premier de nous.  Ceci 
est l’égarement dont on parle ici. 

Ce texte nous démontre le contraire :  « l'onction que vous avez reçue de lui 
demeure en vous, et vous n'avez pas besoin qu'on vous enseigne; »  Autrement, dit :  Lui 
va demeurer en vous pour l’éternité, mais il y a un risque de vous égarer vers les 
ténèbres, les cachoteries.  Pour votre bien, demeurez en lui !   

Pour votre bien car si vous demeurez en lui, vous aurez de l'assurance et ne serez 
pas confus et éloignés de lui. »  Et ce dernier « éloigné de lui » ne parle pas de son 
éloignement car il demeure en moi, mais mon éloignement car j’essaie de me cacher de 
lui ou plutôt de cacher mes actions de lui.  Si tu es dans cette situation tu n’as qu’à 
confesser et revenir en lui.  

Maintenant, Jean introduit le prochain chapitre qui nous parlera de « reconnaitre 



l’enfant de Dieu ».   
« Si vous savez qu'il est juste,  

reconnaissez que quiconque pratique la justice est né de lui. » 
 
Mais gardons cela pour les prochaines lignes.  Pour aujourd’hui, j’ai une tâche et 

une seule.  « Demeurez en lui. »  Et ce n’est pas compliqué !  Pas « jouer au parfait » 
mais reconnaitre mon péché et agir maintenant, moment après moment pour ne pas me 
laisser tenter par la convoitise des mensonges qu’il me promet.  Les bénéfices de ce 
péché ne sont que temporaires et un mensonge, auxquels je ne veux pas retourner.   Je 
ferai comme ce petit singe qui bouche ses oreilles, yeux et bouche.  Mais pas dans le sens 
de cacher le mal dont je suis témoins (comme veux dire ces trois petits singes) mais trois 
petits Serge (juste deux lettres de différence avec singe !) qui ne veut pas se satisfaire sa 
chair, ses yeux et son orgueil.  Ce petit Serge qui demeure en Lui ! 

 
1 Jean 2.24-29 
Que ce que vous avez entendu dès le commencement demeure en vous. Si ce que vous 
avez entendu dès le commencement demeure en vous, vous demeurerez aussi dans le Fils 
et dans le Père. Et la promesse qu'il nous a faite, c'est la vie éternelle. Je vous ai écrit ces 
choses au sujet de ceux qui vous égarent. Pour vous, l'onction que vous avez reçue de lui 
demeure en vous, et vous n'avez pas besoin qu'on vous enseigne; mais comme son 
onction vous enseigne toutes choses, et qu'elle est véritable et qu'elle n'est point un 
mensonge, demeurez en lui selon les enseignements qu'elle vous a donnés. Et maintenant, 
petits enfants, demeurez en lui, afin que, lorsqu'il paraîtra, nous ayons de l'assurance, et 
qu'à son avènement nous ne soyons pas confus et éloignés de lui. Si vous savez qu'il est 
juste, reconnaissez que quiconque pratique la justice est né de lui. 

 
 
 
 
 
 
 
 

Chapitre 3 – Reconnaître l’enfant de Dieu 
 
 

Le trio fantastique… !  1 Jean 3.1- 
 
Quel beau passage d'espérance pour celui qui souffre, pour celui qui est tombé, 

pour celui qui aime Dieu et que Dieu appelle son enfant.  Et il n'y a qu'une façon de 
devenir enfant de Dieu et c'est en devenant cohéritier de celui qui a donné sa vie pour 
moi, JÉSUS, celui qui est son Fils légitime.  Ceci est ma foi.   Pas une foi immense car 
ma foi est comme ma personne, bien petite devant LUI.  Mais elle grande car s’appuie sur 
lui.  En effet, il est dit ici que nous sommes appelés enfants de Dieu à cause de l’amour 
du Père.  Et puisque le Père est si grand son amour aussi est si grand, et c’est cet amour 
qui me fait enfant de Dieu. 



Et la promesse est que je serai comme Jésus, pour l’éternité.  Je ne sais pas 
vraiment ce que cela veut dire, c.-à-d. comment je serai pour l'éternité, mais je sais que je 
serai semblable à Lui.  Et c'est cette espérance qui peut me pousser à me purifier.  Pas la 
loi, pas la culpabilité, pas les remords, mais l'amour qui est en moi, qui vient de Lui et qui 
peut se manifester, si je le laisse.   

OK, il est maintenant tant de le laisser agir, si j’ai accepté que Jésus soit mon 
frère.  Pas un choix difficile ou compliqué, mais un choix quand même.  Je l’ai fait et 
quelle joie, espérance et amour que je vis en Lui.  C'est à cela que je veux m'accrocher 
aujourd'hui.  Le trio qui me soutient.  Le trio qui me donne l'assurance de la vie éternelle. 

 
1 Jean 3.1-2 
1 Voyez quel amour le Père nous a témoigné, pour que nous soyons appelés enfants de 
Dieu! Et nous le sommes. Si le monde ne nous connaît pas, c'est qu'il ne l'a pas connu. 
2 Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n'a pas 
encore été manifesté; mais nous savons que, lorsque cela sera manifesté, nous serons 
semblables à lui, parce que nous le verrons tel qu'il est. 

 
 
 

Pas « JE SUIS son enfant » mais « IL EST mon père » !  1 Jean 3.3-9 
 
Un passage très difficile à comprendre pour moi qui est né de Dieu mais qui 

continue de pécher!  Comme Paul, par exemple, qui est conscient de son péché mais aussi 
de l'amour de Dieu qui l'a entièrement justifié. (Romains 7.24-25) 

 Un mot est utilisé à trois repris de façon précise et intentionnelle dans ce 
texte.  Le « quiconque » (πασ en grec) au versets 3, 6 et 9. 

 
3 Quiconque a cette espérance en lui se purifie, … 
6 Quiconque demeure en lui ne pèche point; … 
9 Quiconque est né de Dieu (Lui) ne pratique pas le péché, … 
 
La clé de tout ce passage est que tout doit être en Lui.  Il est le but, le centre et la 

source.  Tout doit être faire « par, en, de » !  Comme dans le passage d’hier la clé est dans 
le fait de se remettre à Lui.  Lui doit être le centre de ma vie, comme enfant de Dieu.  
Mais quelle est la tendance de ce monde ou nous vivons.  Où ont commencé les 
problèmes de Adam et Ève ?  Quand Adam a voulu faire par lui-même, que Ève a voulu 
décider par elle-même !  

 
 Et si nous regardons les actions reliées à ces « quiconque », nous avons : 

« se purifier », « ne pas pécher » et « ne pas pratiquer le péché » !  Sinon, je ne suis pas 
enfant de Dieu !!   Mais il y a un problème ici car moi je suis enfant de Dieu, mais je sais 
que je pèche encore.  Et si j’essaie de me cacher et de dire que je ne pèche pas, il est dit 
(1.10) que je fais Dieu menteur !   

 Eh bien, la solution est aussi au chapitre 1.  Confessons ! (1.9) Dire la 
vérité, amené le péché à la lumière.  Les œuvres du diable se font dans le secret, c’est là 
qu’elles y naissent, y vivent, y survivent, dans les cachotteries.  Mais confesser, c’est 



amener à la lumière et c’est alors que ses œuvres sont détruites. 
Donc, est-ce que je peux faire toutes ces choses qui me sont exigées pour être 

reconnu enfant de Dieu.  Moi, je ne le peux pas !  Lui le peut. 
Si tout passe par moi, je ne peux être enfant de Dieu, peu importe ce que je fais.  

Mais si tout est par, en et de Lui, je suis enfant de Dieu, peu importe ce que je fais.  Il est 
donc clair maintenant que la solution n’est pas dans ce que je fais mais dans la source de 
ce que je fais… LUI !  Dans un sens, je ne décide pas d’être son enfant, mais Il décide 
d’être mon père.  Et tout cela, pas par Jésus et son sacrifice.  Mais nous en reparlerons au 
chapitre 5.  En attendant, je changerai ma façon d’exprimer qui je suis :  Pas « JE SUIS 
son enfant » mais « IL EST mon père ». 

 
1 Jean 3.3-9 
3 Quiconque a cette espérance en lui se purifie, comme lui-même est pur. 
4 Quiconque pèche transgresse la loi, et le péché est la transgression de la loi. 
5 Or, vous le savez, Jésus a paru pour ôter les péchés, et il n'y a point en lui de péché. 
6 Quiconque demeure en lui ne pèche point; quiconque pèche ne l'a pas vu, et ne l'a pas 
connu. 
7 Petits enfants, que personne ne vous séduise. Celui qui pratique la justice est juste, 
comme lui-même est juste. 
8 Celui qui pèche est du diable, car le diable pèche dès le commencement. Le Fils de 
Dieu a paru afin de détruire les oeuvres du diable. 
9 Quiconque est né de Dieu ne pratique pas le péché, parce que la semence de Dieu 
demeure en lui; et il ne peut pécher, parce qu'il est né de Dieu. 

 
 
 
 

Tu ne veux pas rétablir avec un frère !  Tu te dis enfants de Dieu ?  J’en doute !  
Tu dis que tu aimes, en paroles ?  Montre-le en actions !  
L’amour fraternel ?  Un incontournable pour l’enfant de Dieu.  Mais pas seulement 
en parole !  1 Jean 3.10-18 

 
Il est intéressant que l'exemple prît pour parler à des croyants, de leurs relations 

les uns envers les autres, soit celui de Caïn et Abel.   
Deux hommes qui en servant Dieu par leur activité (ici même dans le culte à 

Dieu) sont entrés en compétition.  En réalité, Abel n'était pas en compétition avec son 
frère.  Il n'a fait qu'accomplir un sacrifice de la meilleure façon possible, selon ce qu'il 
connaissait de Dieu.  Il ne se préoccupait pas de faire mieux que l'autre mais seulement 
de bien faire ce qu’il savait être bien pour Dieu qu'il aimait.  Caïn par contre est dirigé par 
l'orgueil.  Même son travail, semble un défi lancé à Dieu.  Alors que Dieu leur avait dit 
que la terre ne leur donnerait maintenant qu'épines et ronces, et fruit au prix de force et 
peine, le sacrifice de Caïn semble un défi qui veut montrer ce qu'il a réussi "malgré 
Dieu".  Et ensuite, voyant qu'il n’a pas surpassé son frère devant Dieu, sa haine se tourne 
en jalousie envers son frère. 

 Ceci me rappelle un jour où je parlais avec une chrétienne sur le sens de 
VIP (Very Important People) et comment certains aimaient s’élever ainsi en se faisant 



reconnaitre comme VIP.  Je lui ai donc dit, pensant l’encourager : « N’est-ce pas 
fantastique qu’au ciel il n’y aura pas de gens plus importants que d’autres, car nous 
serons tous des VIP pour Dieu? »  Mais elle fut au contraire découragée, et moi je fus 
abasourdi quand elle me répondit : « Mais à quoi sert de faire toutes ces œuvres s’il n’y a 
pas personne de VIP au-dessus des autres. »   

 Vous voyez, c’est là que l’on reconnait l’enfant de Dieu.  Il aime son frère 
et son Père, pour servir et donner, pas pour être servi et recevoir.  Par contre je peux 
reconnaitre celui qui n’est pas enfant de Dieu car il ne se réjouit pas d’être élevé par Dieu 
avec son frère, mais il est déçu de ne pas s’élever au-dessus de son frère.  Jalousie de 
l'autre qui va jusqu'à la haine.   Cela se retrouve même dans l'église et c'est ce que Jean 
voit et appelle à corriger ici.  La clé du service à Dieu, n'est pas le résultat et la quantité 
de fruits apportés (je ne parle pas ici des fruits en moi mais des fruits de moi) mais 
l'amour qui se voit envers mon Dieu et mon frère. 

Que des gens qui haïssent Dieu me haïssent aussi... il n'y a rien à s'en étonner.  
Que des frères dans la foi se jalousent dans leur soi-disant "service à Dieu", ça 

c'est surprenant !  Quand l'amour fraternel s'est transformé en haine fraternelle. 
Bien sûr, je ne connais pas de chrétien qui avoue haïr son frère, mais comment le 

montrent-il?  En disant à un frère « qu’il l’aime d’un amour du Seigneur », voulant dire 
« Dieu t’aime mais pas moi, donc je vais dire que je t’aime mais éloigne-toi de moi. »  
Une attitude horrible et Dieu n’est pas aveugle à ce mensonge de leurs actions.  Et c’est 
même le comportement de beaucoup d’églises qui rejettent des frères, sous prétexte du 
péché mais qui en réalité ne veulent que « se débarrasser » d’un problème.  Pourtant 
même la discipline n’est qu’une question d’amour qui devrait se démontrer par le désir de 
retrouver le lien fraternel et intime.  Je ne peux comprendre ce genre d’attitude de 
chrétiens qui préfèrent ne pas rétablir la relation mais vivent leur vie en faisant semblant 
d’avoir l’amour de Dieu.  J’ai même entendu certains qui disaient choisir de ne pas 
rétablir, car ils n’avaient pas l’énergie et qu’il fallait savoir « choisir ses batailles ».  Je 
regrette mais si tu considères que régler la relation avec un frère est une bataille… ta 
bataille est maintenant avec Dieu car pour Lui, c’est un commandement, pas une option.  
Je ne voudrais pas être dans tes souliers !   

Pourquoi est-ce que je mais tant d’accent là-dessus ?  Car il est clair que ce que 
veut démontrer Jean est l’impossibilité de dissocier « amour de Dieu » et « amour 
fraternel ». Au point où on peut remettre en question le fait même que tu sois un enfant 
de Dieu, si tu n’as pas l’amour fraternel.  Tu trouves que c’est fort ?!  Désolé, ce n’est pas 
moi qui l’ai écrit mais Dieu, Jésus lui-même à travers son meilleur ami pendant son 
passage sur terre, Jean.  

Donc, pas en parole (λόγῳ-logo) et par la langue (γλώσσῃ-glosse).  Ce dernier 
mot est souvent traduit en rapport à la glossolalie (un soi-disant langage des anges, ou 
parler en langue), mais en réalité il se traduit par « langage éloquent ».  Donc arrête tes 
vaines paroles et tes beaux discours, mais montre ton amour en : Travail (ἔργῳ-ergo) et 
en vérité (ἀληθείᾳ-aletheia).   

 
En voilà pas mal aujourd'hui pour méditer sur ma vie, mes actions, mon amour 

envers les autres.  Pas juste aimer en paroles mais le montrer en actions. 
 

1 Jean 3.10-18 



C'est par là que se font reconnaître les enfants de Dieu et les enfants du diable. 
Quiconque ne pratique pas la justice n'est pas de Dieu, non plus que celui qui n'aime pas 
son frère. Car ce qui vous a été annoncé et ce que vous avez entendu dès le 
commencement, c'est que nous devons nous aimer les uns les autres, et ne pas ressembler 
à Caïn, qui était du malin, et qui tua son frère. Et pourquoi le tua-t-il? parce que ses 
oeuvres étaient mauvaises, et que celles de son frère étaient justes. Ne vous étonnez pas, 
frères, si le monde vous hait. Nous savons que nous sommes passés de la mort à la vie, 
parce que nous aimons les frères. Celui qui n'aime pas demeure dans la mort. Quiconque 
hait son frère est un meurtrier, et vous savez qu'aucun meurtrier n'a la vie éternelle 
demeurant en lui. Nous avons connu l'amour, en ce qu'il a donné sa vie pour nous; nous 
aussi, nous devons donner notre vie pour les frères. Si quelqu'un possède les biens du 
monde, et que, voyant son frère dans le besoin, il lui ferme ses entrailles, comment 
l'amour de Dieu demeure-t-il en lui? Petits enfants, n'aimons pas en paroles et avec la 
langue, mais en actions et avec vérité. 

 
Supplément : 
Pas juste des commentaires et des "likes" ! 

Nous voulons savoir tout ce qui se passe dans le monde et nous nous vantons de 
connaitre et voir tout ce qui se passe dans ce monde.  10ème anniversaire de Facebook 
hier et le résultat - "un village global", pour emprunter les paroles des journalistes qui 
commentais cet événement hier. 

Que faisons-nous avec toute cette pauvreté que nous voyons chez nos frères?   
Et je ne parle pas ici de tous les gens du monde car généralement ils ont des 

moyens pour aller profiter du soleil et de la nature des pays pauvres et de se protéger de 
voir cette pauvreté.   

Ma question ici est aux croyant qui vont en voyages missionnaire comme moi, et 
qui ensuite ferme leurs entrailles à la pauvreté des frères qu'ils ont vues.   Et il y a aussi 
d'autres pauvretés.  Quand j’entends qu'un frère souffre à travers son commentaire 
Facebook?  Un frère qui a besoin d'aide car il passe une période de pauvreté 
psychologique et est seul.   Je lui envoie un "like" pour le réconforter?  Ou je quitte 
Facebook pour ne plus en entendre parler? 

Comment l'amour demeure-t-il en moi?  Jean me pose cette question?  
Est-ce que j'aime en parole et avec la langue ou en actions et avec vérité? 
Moi qui amène la parole, que je crois être la vérité, avec ma langue qui me permet 

de bien communiquer!  Comment pourrais-je ne pas apporter la vérité? 
Ici la vérité est jumelée avec les actions.  Je peux bien dire ce que je veux mais si 

il n'y a pas d'action qui s'y rattache, ce n'est pas la vérité.  Et Jésus lui-même en est 
l'exemple parfait!  Il est la Parole mais cette Parole est agissante. (Jean 1.1-3) 

Donc si je parle mais que je n'agis pas, ma parole n'est pas la vérité.  Je ne parle 
pas de la Parole de Dieu qui elle est agissante, mais de  la parole qui vient de moi. 

Ok, assez parlé!  Aujourd'hui ma journée ne sera pas juste en "commentaires et en 
likes" mais en "rencontres et en actions". 

 
 
 
 



L’assurance est en Sa présence !  1 Jean 3.19-21 
 
 Uniquement dans ces trois versets Jean nous parlera du cœur.  Il est 

important de comprendre l’importance de garder son cœur, comme nous le dit Proverbe 
4.23 : 

« Gardes ton coeur plus que toute autre chose  
car de lui viennent les sources de la vie. » 

 Il est question de connaitre avec la tête pour rassurer son cœur.  Eh oui, le 
cœur peut et va être troublé.  Par quoi ?  Je ne sais par où commencer… événements, 
amis, familles, ennemis, échecs, douleur, solitude, craintes, etc.   

 Mais le pire est nos pensées !  Comment ne pas permettre à mes pensées de 
troubler mon cœur ?  En confrontant ces pensées à la vérité.  Les faits parleront !   

 Il est parlé ici de « connaitre que nous sommes dans la vérité ».  OK, quand on 
essaie de m’attirer dans le mensonge, par exemple en me faisant douter que Dieu m’aime.  
Et bien je confronte ce mensonge à la vérité de la Parole de Dieu et de son amour par le 
sacrifice de Jésus sur la croix.  S’il a fait cela pour moi c’est que j’ai beaucoup de valeur 
à ses yeux et que je suis au centre de son amour. 

 Mais quand c’est mon propre cœur qui me ment, quand mon cœur me 
condamne !  Et bien une vérité m’est ici présentée : « Dieu est plus grand que mon 
cœur. »  Il me connait mieux que mon cœur, car il connait toute chose.  Je dois donc venir 
à Lui.   

 Encore une fois, sortir du nuage, des cachotteries et des mensonges.  
Confesser et venir à la lumière.  Et dans cette lumière, devant Lui nous gagnerons 
l’assurance.   

« … ,nous avons de l'assurance devant Dieu. » 
  Oui, devant lui nous connaitrons la vérité et notre cœur ne nous 

condamnera pas.  L’assurance est en Sa présence.  Amenons tout à la lumière.   Lui 
connait tout et nous rassure! 

 
1 Jean 3.19-21 
Par là nous connaîtrons que nous sommes de la vérité, et nous rassurerons nos coeurs 
devant lui; car si notre coeur nous condamne, Dieu est plus grand que notre coeur, et il 
connaît toutes choses. Bien-aimés, si notre coeur ne nous condamne pas, nous avons de 
l'assurance devant Dieu. 

 
 
 

Pas un joueur de hockey, mais un enfant de Dieu, car je vise le bon but !  1 Jean 
3.22-24 

 
Et voici le dernier point de reconnaissance de l’enfant. 

« Il garde ses commandements » 
 Mais comment puis-je être considéré comme quelqu’un qui garde ses 

commandements si je suis aussi pécheur? Pas que je ne regrette pas mes péchés et mes 
chutes mais je ne peux m’en cacher devant Dieu.  Et si j’essaie de m’en cacher je suis 
encore plus coupable ! 



Il faut d’abord détruire notre conception de ce qu’est le commandement.  Le 
commandement a le sens de but à atteindre.  Il y a même un annonceur de partie de 
hockey (René Lecavalier 1952-1985 en souvenir pour les vieux !) qui disait parfois que le 
joueur de hockey qui avait raté le but avait péché.  Les gens ont généralement beaucoup 
de difficulté avec le péché et voient les commandements comme des lois pour les 
« empêcher d’être heureux » ou faire ce qu’ils veulent.  Nous nous arrêtons à la loi, qui 
sont les limites données par Dieu, mais à ne pas confondre avec les commandements, 
dont Jean nous parle ici.  Essayons d’illustrer cela, et je vais prendre le hockey comme 
exemple. 

Lorsque l’on joue au hockey on a un but à atteindre.  Marquer le plus de points 
possible et pour cela toute l’équipe doit avoir le même objectif, le même but en tête.  Si 
un joueur perd de vue l’objectif qui est de compter dans le but adverse, nous ne pouvons 
espérer gagner. 

Donc, Jean nous parle ici, verset 22, de garder Ses commandements.  De garder 
les mêmes objectifs et buts de Dieu.  Dieu n’est ne fait pas dans le hasard, il est un Dieu 
de but (telos) et nous devons viser les mêmes objectifs si nous voulons dire que nous 
sommes dans l’équipe. 

Maintenant, qu’en est-il des lois ?  La loi et les préceptes que Dieu a donnés, par 
l’intermédiaire de Moïse, n’étaient pas nécessaires au début mais rendus indispensables à 
cause du cœur de l’homme. (Marc 10.5-6)   Revenons à l’illustration du hockey (et 
rappelons-nous que ce n’est qu’une illustration !).  La loi et les préceptes sont comme les 
« bandes » qui délimitent la patinoire, ou les lignes pour un autre sport.  Ce sont les 
limites que Dieu a dû donner à l’homme car il était trop méchant ou stupide.  Alors que le 
but était clair, lui voulait aller jouer ailleurs, ne plus faire partie de l’équipe, changer les 
buts, aller s’assoir dans les estrades mais vouloir encore faire partie de l’équipe.  Mais si 
nous sommes concentrés sur le but à atteindre, personne ne pense à aller jouer à partir des 
estrades !  Donc les lois sont les limites, les règles du jeu et les commandements sont le 
but du jeu. 

Revenons donc au but que Dieu nous donne.  Il est clair ici (vs 23) : que nous 
devons croire au nom de son Fils Jésus-Christ.  On pourrait aussi remplacer nom par 
autorité.  Jésus a toute autorité pour avoir la victoire.  Il est aussi dit que nous devons 
nous aimer les uns les autres et que cela sera évident si nous donnons l’autorité à Jésus, 
car lui nous l’a enseigné.  Et s’aimer les uns les autres est aussi évident pour notre but 
que de travailler en équipe au hockey.  Pas de travail d’équipe, pas de victoire. 

Finalement, garder ses commandements, ou chercher à suivre son but (Jésus au 
centre) nous amènera à ce qu’Il demeure en nous et ensuite que nous demeurions en lui.  
Cela s’appelle la communion avec Dieu et elle commence par Dieu qui vient habiter en 
nous. 

Bon, pour résumé, Dieu nous donne un but, une personne qui est le centre de tout 
pour atteindre la victoire – Jésus-Christ.  Ensuite, il nous donne l’entraineur par 
excellence pour nous diriger vers la victoire – le Saint-Esprit. 

Et ceux qui sont « enfants de Dieu), seront facile à reconnaitre.  Nous avons vu 
quatre façons dans le chapitre 3 : 

- Il se purifie … le joueur doit s’entrainer et ça demande un effort. 
- Il aime les frères… tu ne joues pas en équipe si tu fais partie de l’équipe. 
- Il garde son cœur… il garde son courage même quand la partie est difficile. 



- Il garde ses commandements… il y a un but et il faut écouter l’entraineur. 
 
OK, je suis devenu un joueur de hockey !  Pas vraiment car tous vous diront que 

je ressemble à  « bambi » sur la glace (si vous avez déjà vu le film Bambi !).   Pas un 
joueur de hockey mais un enfant de Dieu, car je vise le bon but ! 

 
1 Jean 3.22-24 
Quoi que ce soit que nous demandions, nous le recevons de lui, parce que nous gardons 
ses commandements et que nous faisons ce qui lui est agréable. Et c'est ici son 
commandement: que nous croyions au nom de son Fils Jésus-Christ, et que nous nous 
aimions les uns les autres, selon le commandement qu'il nous a donné. Celui qui garde 
ses commandements demeure en Dieu, et Dieu en lui; et nous connaissons qu'il demeure 
en nous par l'Esprit qu'il nous a donné. 

 
Supplémentaire ( : 

Regardons ce que veux  
   Résultat 
 
Quoi que nous demandions                          nous le recevrons!! 
   [Pour sa gloire]                    [pour qu’Il soit glorifié] 
 
Ok, donc, quel est son commandement pour que je reçoive cette promesse? 
    La clé du trésor ! 
 
Veiller à: 
Vs23   - Croire au Fils de Dieu             ——>   Relation avec Dieu 
      et 
Vs24   - vous aimer les uns les autres   ——>   Relation avec ses enfants 
Ainsi: 
                 Par l’Esprit 
                <—————     
    Moi         Dieu 
      —————-> 
        Demeurer en 
 
Est-ce que je comprends ?  Non 
Je le sais par sa parole! 
Prions 
 
 

Faisons le point !  La covid-19 est, comme ceux du passé, un autre défi qui me 
permettra de grandir.  Ce n’est pas le premier et pas le dernier.  On continue ?  

 
 Depuis plusieurs jours j’ai présenté le sujet de mes études sur la première 

épitre de Jean.  Jean était rendu à la fin de sa vie.  Il était l’ami le plus près de Jésus, au 
point que ce dernier lui a confié sa mère en quittant ce monde.  Il a écrit le livre de 



l’apocalypse, comme une révélation directe de son ami et Seigneur.  Ensuit il écrit sa 
version de l’évangile, un autre livre très important.  Et avec cette première lettre il décide 
d’écrire sur des choses difficiles à comprendre.  Il va donc expliquer 5 sujets vitaux pour 
la vie du croyant à travers 5 chapitres de ce livre.  Nous en avons vu trois : 

- Reconnaitre la vérité – chapitre 1. 
- Reconnaitre le mensonge – chapitre 2. 
- Reconnaitre l’enfant de Dieu – chapitre 3. 
 
Je ne comprends pas encore le sens de l’ordre de ces points mais ils sont tous 

vitaux.  Ils peuvent être simples ou compliqués à comprendre.  Qu’est-ce qui fera la 
différence ?  Notre désir de mettre en pratique ce qui est expliqué.  Vous connaissez 
comme moi la capacité de l’homme, qui ne veut pas obéir, a rendre les choses 
compliquées, pour justifier son inaction. 

Nous le voyons très bien durant cette période de la covid-19.  Les règles sont 
simples.  Pas plaisantes mais simples.  Mais pour justifier la désobéissance et l’inaction, 
certains inventent des scénarios de peur, des complots plus farfelus les uns que les autres, 
et même certains « scientifique » ou gens qui se disent scientifiques, viennent rendre flou 
ce qui devrait être clair et simple.  Ceci était un exemple très près de nous. 

Et il en est de même pour la parole de Dieu.  Depuis presque 2000 ans que nous 
étudions le livre de Jean et il semble encore compliqué.  Pourquoi ?  Parce qu’il faut 
chercher à le comprendre simplement.  Nous avons aussi nos « scientifiques » que nous 
appelons théologiens qui viennent nous compliquer ce qu’ils devraient simplifier, s’ils 
sont vraiment des étudiants de la Parole de Dieu.   

Je continue donc de vous présenter ce que je comprends de cette épitre de Jean.  
Est-ce que je dis que moi seul ai la vérité.  Bien sûr que non, mais je cherche, et je 
continue à chercher et remettre en question mes recherches pour trouver.  Tu cherches 
aussi ?  Faisons-le ensemble, et nous irons plus loin, en travaillant ensemble, dans 
l’amour.  Il n’est pas question d’avoir la vérité, car la vérité ne m’appartiendra jamais, 
elle appartient à Dieu.  Il est question de la trouver… cherchons ensemble. 

Dans les prochains jours nous parlerons de : 
- Reconnaitre le but ultime qui est l’amour de Dieu 
- Reconnaitre que Christ est le centre de tout. 
 
Et si notre but est l’amour et si Jésus et ses enseignements sont le centre de nos 

vies, je pense que nous pourrons régler bien des problèmes ici sur terre, en attendant de le 
rejoindre pour l’éternité.  Et parmi ces problèmes, pourquoi pas ce covid-19.   

Pour ma part, je vois la covid-19 comme un autre défi qui me permettra de 
grandir.  Ce n’est pas le premier et pas le dernier.  Mais comme les autres, Dieu peut 
m’aider à le surmonter, si je le laisse travailler !  On continue ?  

 
Votre test est positif?  C’est parce que vous être trop négatif! L 
L'amour! Sait-on vraiment ce que c'est? Pas ces jours-ci en tous les cas!! 

 
Dernièrement je vous disais : « ... je vois la covid-19 comme un autre défi qui me 

permettra de grandir. … »  Eh bien, ces jours-ci je le vois plus comme un test.  Vous 
connaissez ce test de covid?  On attend le résultat et on est content de se faire dire que le 



test est négatif.  Négatif pour la maladie et positif pour la santé. 
Eh bien, ces jours-ci nous passons tous un autre test.  Le test d’une autre maladie 

et qui comporte plusieurs symptômes, les voici :  impatience, manque de respect, 
agressivité, rébellion envers l’autorité, insensibilité envers les plus faibles, et j’en passe 
car la liste est trop longue.  Elle va même jusqu’au hallucinations de complot, et 
déconnection de la réalité.  C’est une maladie qui a attaqué l’homme depuis longtemps 
mais là elle est à des niveaux inégalés et touche toute la population.  Pas besoin de faire 
un test très poussé, simplement ou life :  Nouvelles, blogues, internet, Facebook, Twitter, 
etc. 

On a dépassé depuis longtemps le niveau du « ça va aller ».  On est maintenant, 
jusqu’au cou dans le « ça va mal et c’est de leur faute », le « leur » étant tous ceux que 
l’on peut accuser.  Le gouvernement, la police, Donald Trump, Bill Gates, les tours de 
5g, les capitalistes, les communistes, les chinois, les américains, et mon voisin tant qu’a 
faire!  On est dans l’hystérie collective!  Le test est positif!  On a la maladie! 

Vous ne me croyez pas?  Essayez ceci :  Au Québec (probablement ailleurs aussi) 
nous pouvons recevoir les nouvelles directement sur Facebook.  Nous pouvons entendre 
les nouvelles de Radio Canada en direct.  Mais attention!  Vous avez aussi, en direct, les 
commentaires des gens sur les propos du premier ministre, ou toute nouvelle qui passe.  
C’est est à vomir de lire ces commentaires dégradants et haineux.  Et comment cela se 
fait-il?  Je pense que la majorité de ceux-ci se sentent protégés par l’anonymat de leurs 
remarques.   Non, cela ne va pas aller! 

Car nous avons dépassé les limites.  Toutes les couches de la société y passe.  Ce 
n’est pas une question de race, croyance, âge, ou orientation… tous y passent.  On a 
dépassé les limites!  S’il y a des limites à ne pas dépasser pour la covid (nombre de cas, 
de malade, d’hospitalisés et de morts), il y a aussi des limites à ne pas dépasser pour le 
manque d’amour général, le manque de respect de l’autre. 

Bon!  Le constat de la maladie est fait!  Il serait temps de trouver un remède !  Il 
est temps de passer à la recherche.  Et ce ne sera pas personne du gouvernement, ou un 
scientifique, un psychiatre ou psychologue, ou docteur, qui trouveront le remède.  Ce sera 
nous!  Le remède c’est une petite dose d’amour sur une base journalière et transmise 
d’une personne à l’autre.  Une contamination d’amour.  Mais comment le trouver cet 
amour quand on l’a perdu, en tout cas notre maladie est en train de l’éliminer. 

Je pense qu’il y a de l’espoir.  Nous en parlerons durant les prochains jours.  Si 
vous avez des idées.  N’hésitez pas à ajouter votre grin de sel, ou encore mieux d’amour. 

 
Ce n’est pas le premier et pas le dernier.  Mais comme les autres, Dieu peut 

m’aider à le surmonter, si je le laisse travailler !  On continue ?  
 
Chaque fois que j'envoie un message, le message me reviens sur ma boite de 

message. 
 
 
 
 
 
 



 
 
 

Chapitre 4 – Reconnaître l’amour de Dieu 
 
 

Se servir de sa tête !  1 Jean 4.1-6 
 
Lisant ce passage de façon isolé, il peut être difficile à accepter pour celui 

qui l'écoute.   
"Si tu m'écoutes tu es de Dieu et si tu ne m'écoutes pas tu n'es pas de Dieu" !  Est-

ce que tu te prends pour Dieu ? 
Il faut lire le contexte pour comprendre ce que veut dire être de Dieu.  Il faut 

réfléchir! 
Et il y a d'autre réflexion que l'on entend qui sont tout aussi troublantes. 
"Il ne faut pas juger les autres.  Seulement Dieu peut juger" !  Ne pouvant juger 

l'autre et ses intentions, je peux aussi participer à toute œuvre sachant aussi que je ne 
serais pas juger par les autres ? 

"Dieu est un Dieu d'amour et il ne punira personne." !  Donc le pire des 
pédophiles n'a pas à s'inquiéter ou même arrêter, car Dieu l'aime comme il est et ce qu'il 
est n'est pas sa faute ? 

" Si tu fais le bien tu seras récompensé et conséquemment si tu es malade c'est 
que tu as quelque chose de négatif en toi."  Est-ce que ce n'est pas une pensée 
très satisfaisante, surtout quand tu es riche et en santé ? 

 
Toutes ces pensées sont aussi stupides les unes que les autres et j'aurais pu 

continuer longtemps avec ce genre de pensées non-réfléchies.  J'entendais un professeur 
qui parlait à la radio hier et qui mentionnait à quel point les gens (et nos enfants) ont 
perdus la capacité de réfléchir.  Mais ce n'est pas un problème nouveau. 

 
Ici, Jean nous dit: "...n'ajoutez pas foi à tout esprit; mais éprouvez les esprits, pour 

savoir s'ils sont de Dieu..." vs 1  
Oui je crois que Dieu est un Dieu de miracle et il peut même passer par-dessus ses 

lois naturelles (c'est ça un miracle) pour mon bien.  Mais il a aussi fait un premier miracle 
que je dois considérer.  Il m'a donné l'intelligence pour juger, éprouver les esprits et 
comprendre que "Jésus est chemin, la vérité et la vie".  Je dois donc premièrement me 
servir de l'intelligence qu'Il m'a donné !   

J'entendrai beaucoup de chose aujourd'hui.  Une bonne occasion d'exercer mon 
jugement, mon discernement, et même d'échanger avec d'autres que Dieu m'a aussi donné 
pour m'aider!  Que Sa sagesse qui surpasse toute intelligence nous aide à comprendre ce 
monde et l'aimer comme Dieu l'aime. 

 
1 Jean 4.1-6 
1 Bien-aimés, n'ajoutez pas foi à tout esprit; mais éprouvez les esprits, pour savoir s'ils 
sont de Dieu, car plusieurs faux prophètes sont venus dans le monde. 
2 Reconnaissez à ceci l'Esprit de Dieu: tout esprit qui confesse Jésus Christ venu en chair 



est de Dieu; 
3 et tout esprit qui ne confesse pas Jésus n'est pas de Dieu, c'est celui de l'antéchrist, dont 
vous avez appris la venue, et qui maintenant est déjà dans le monde. 
4 Vous, petits enfants, vous êtes de Dieu, et vous les avez vaincus, parce que celui qui est 
en vous est plus grand que celui qui est dans le monde. 
5 Eux, ils sont du monde; c'est pourquoi ils parlent d'après le monde, et le monde les 
écoute. 
6 Nous, nous sommes de Dieu; celui qui connaît Dieu nous écoute; celui qui n'est pas de 
Dieu ne nous écoute pas: c'est par là que nous connaissons l'esprit de la vérité et l'esprit 
de l'erreur. 

 
 

Aimé, c'est voir !  1 Jean 4.7-12 
La clé est ici :  « Dieu est amour ».   
Il faut bien comprendre que l'amour c'est LUI, ça vient de LUI, ça retourne à LUI.  

Il est le premier à l'avoir exprimé et démontré.  Premièrement par la création, que nous 
avons corrompue, en brisant le lien avec celui qui est amour.  Mais il continue aimer et l'a 
encore manifesté en ce qu'il a envoyé son Fils unique dans le monde, afin que nous 
vivions par lui."  

L'homme n'a certainement pas compris qu'il ne peut survivre sans lui.  Son amour 
est une partie indispensable de la vie.  Je peux survivre, pendant un bref moment, pendant 
le temps d'une vie.  Même pas une simple goutte dans l'océan de l'éternité. 

Pour vivre, pas simplement survivre, nous devons être attachés à la source de la 
vie, et il est aussi la source de l'amour.  Dire le connaitre et ne pas avoir l'amour serait 
aussi insensé que de dire le connaitre et ne pas avoir la vie éternelle.  Mais dire que je le 
connais n'a aucune valeur, de vie et d'amour, si lui ne me connait pas !   

Qu'il me connaisse et que je le connaisse ... voici la relation brisée, que j'ai brisée.  
Jésus est venu, par amour (car il est amour) pour me permettre de rétablir cette relation.  
Et pour cela je dois naître de Dieu, ce qui me permet de le connaitre.  Comment connaitre 
Dieu comme le Père, si je ne suis pas né de Lui.  Et lorsque je suis né de lui je pourrai et 
devrai aimer.  Le devoir m'est impossible si je n'ai pas le pouvoir, mais lorsque j'ai le 
pouvoir, le devoir est en moi, il est incontrôlable, car mon père, celui qui me donne sa 
nature est amour ! 

Et un autre concept du monde, qui veut détruire l'amour, nous dit que je dois voir 
pour aimer.  Ce concept essaie d’inverser la réalité qui m'est présentée ici :  

"Personne n'a jamais vu Dieu; si nous nous aimons les uns les autres, Dieu 
demeure en nous, et son amour est parfait en nous." 

Nous n'avons pas besoin de voir pour aimer, mais d'aimer pour voir.  Si nous nous 
aimons les unes les autres, nous allons voir et témoigner de ce que nous voyons.  Il est 
évident que Dieu demeure en moi, car qui pourrait empêcher Dieu de faire ce qu'il veut.  
Je suis son enfant et il veut demeurer en moi, et ainsi, l'amour est parfait en moi, car Lui 
est en moi, il demeure en moi. 

Puis-je avoir un amour imparfait ?  Bien sûr, si ma source est en moi-même, 
comme ce monde qui démontrera un amour éphémère et qui survivra pour un temps.  
Ainsi mon amour sera éphémère et cette chaire survivra pour un temps. 

Mais si la source de mon amour est en Lui, alors j'aimerai vraiment et mon âme 



soupire après le moment où je serai libéré de cette chair et vivrai avec lui, dans l'éternité. 
Je peux, comme tous, gouter à l'amour et la vie, éphémère, mais qui voudrait de 

ce qui est éphémère, s'il a été connu par celui qui est Éternel ? 
Seigneur, aide-moi aujourd'hui à vivre en toi et exprimer ton amour envers les 

autres.  Aide-moi à aimer les autres tels que tu les aimes, et alors je les verrai tels que tu 
les vois.  Aimer, c'est voir ! 

 
 

1 Jean 4.7-12 
Bien-aimés, aimons-nous les uns les autres; car l'amour est de Dieu, et quiconque aime 
est né de Dieu et connaît Dieu. Celui qui n'aime pas n'a pas connu Dieu, car Dieu est 
amour. L'amour de Dieu a été manifesté envers nous en ce que Dieu a envoyé son Fils 
unique dans le monde, afin que nous vivions par lui. Et cet amour consiste, non point en 
ce que nous avons aimé Dieu, mais en ce qu'il nous a aimés et a envoyé son Fils comme 
victime expiatoire pour nos péchés. Bien-aimés, si Dieu nous a ainsi aimés, nous devons 
aussi nous aimer les uns les autres. Personne n'a jamais vu Dieu; si nous nous aimons les 
uns les autres, Dieu demeure en nous, et son amour est parfait en nous. 

 
 
 

Je crois en l'amour de ...  1 Jean 4.13-21 
 
WOW!  "...nous avons connu l'amour que Dieu a pour nous, et nous y avons 

cru..." vs 16 
Connaitre l'amour de quelqu'un n'est pas tout, il faut aussi y croire. 
 
Pour connaitre l'amour de quelqu'un pour moi, il faut en voir les faits, il faut 

l'entendre, il faut l'expérimenter.  Je sais que Mimi m'aime par toutes les petites intentions 
qu'elle a pour moi, les petits sourires et clin d'œil, la patience et le pardon quand je gaffe, 
etc...  Elle m'a montré qu'elle est prête à répondre à tous mes besoins et que je n'ai rien à 
craindre.  Je ne perdrai pas son amour. 

Cet amour, nous l'avons développé ensemble, à travers les années, les joies et les 
épreuves.   

Croire à cet amour, c'est ma part, ma décision, mon choix.  Là où j'accepte de me 
donner à cet amour.  Où je n'ai plus de crainte de perdre cet amour, de ne pas avoir le 
meilleur amour, la meilleur personne, celle qui ne me laissera pas  tomber.  Je crois en 
l'amour de Mimi. 

Rien ne peut la détruire sinon nous deux, par notre incrédulité envers l'amour de 
l'autre. 

Dieu, Lui nous a donné la création, son Esprit, son Fils, ...  Il nous a montré 
son amour. 

Je crois en cet amour.   Qu'il est vrai et qu'il durera éternellement.  Qu'il n'y en 
aura jamais de mieux.  J'ai l'assurance et aucune crainte. 

Dans le cas de cet amour, c'est Lui qui m'a aimé le premier.  Il s'est engagé et il 
n'ait pas comme l'homme pour changer d'idée.  Il n'y a qu'une personne qui peut détruire 
cette relation d'amour.  Moi!  Mon choix, à moi d'y croire pour pouvoir vivre 



éternellement cet amour. 
 
Je crois en l'amour de... Mimi... de Dieu. 
Quelle belle journée aujourd'hui! 
 

1 Jean 4.13-21 
13 Nous connaissons que nous demeurons en lui, et qu'il demeure en nous, en ce qu'il 
nous a donné de son Esprit. 
14 Et nous, nous avons vu et nous attestons que le Père a envoyé le Fils comme Sauveur 
du monde. 
15 Celui qui confessera que Jésus est le Fils de Dieu, Dieu demeure en lui, et lui en Dieu. 
16 Et nous, nous avons connu l'amour que Dieu a pour nous, et nous y avons cru. Dieu 
est amour; et celui qui demeure dans l'amour demeure en Dieu, et Dieu demeure en lui. 
17 Tel il est, tels nous sommes aussi dans ce monde: c'est en cela que l'amour est parfait 
en nous, afin que nous ayons de l'assurance au jour du jugement. 
18 La crainte n'est pas dans l'amour, mais l'amour parfait bannit la crainte; car la crainte 
suppose un châtiment, et celui qui craint n'est pas parfait dans l'amour. 
19 Pour nous, nous l'aimons, parce qu'il nous a aimés le premier. 
20 Si quelqu'un dit: J'aime Dieu, et qu'il haïsse son frère, c'est un menteur; car celui qui 
n'aime pas son frère qu'il voit, comment peut-il aimer Dieu qu'il ne voit pas? 
21 Et nous avons de lui ce commandement: que celui qui aime Dieu aime aussi son frère. 

 
 
 
 
 
 
 
 

Chapitre 5 – Reconnaître Jésus-Christ 
 

 
Obéir... pénible ou non ?  1 Jean 5.1-8 

 
Quand on parle d'obéir à un commandement, on parle normalement de quelque 

chose de pénible.  Ici on nous parle qu’aimer Dieu = obéir à ses commandements, mais 
que ses commandements ne sont pas pénibles. 

Je pense que la différence de perception sur - pénible ou non - vient d'une 
distinction entre le commandement et l'obéissance. 

Le commandement vient d'une autorité et peut être, pénible ou non.  Va mourir 
sur la croix (dans le cas de Jésus) et viens avec moi au ciel bon et fidèle serviteur (quand 
Jésus vient me chercher)!  Une est pénible et pas l'autre, c'est évident.  Donc c'est 
l'autorité qui décide si le commandement est pénible.  Pour nous cette autorité est Dieu et 
il nous rassure ici en nous disant que ses commandements ne seront pas pénibles. 

Cependant, obéir au commandement est tout autre chose.  C'est moi qui décide si 
c'est pénible ou non.  Pour ma part je dois avouer qu'obéir n'est pénible que parce que je 



suis orgueilleux.  Je n'aime pas obéir, me soumettre à une autorité et mettre ma confiance 
en quelqu'un d'autre.  Et encore là tout dépend de ma perception de l'autorité.  Quand je 
sais que l'autorité est bonne et veut mon bien, je n'ai pas de difficulté à obéir.  Il faut que 
j'ai foi que l'autorité est bonne. 

Donc, en résumé, tout ce qui pourrait être pénible ne dépend que de moi.  Le 
commandement n'est pas pénible car il vient d'un Dieu triomphant qui 
m'aime.  L'obéissance le sera ou non... c'est mon choix, ma décision d'avoir foi ou non. 

 
Je pense que ça va être une journée facile aujourd'hui car peu importe ce qui 

arrivera, il ne sera pas pénible d'obéir à Dieu.  Je Lui fait confiance! 
 

1 Jean 5.1-8 
1 Quiconque croit que Jésus est le Christ, est né de Dieu, et quiconque aime celui qui l'a 
engendré aime aussi celui qui est né de lui. 
2 Nous connaissons que nous aimons les enfants de Dieu, lorsque nous aimons Dieu, et 
que nous pratiquons ses commandements. 
3 Car l'amour de Dieu consiste a garder ses commandements. Et ses commandements ne 
sont pas pénibles, 
4 parce que tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde; et la victoire qui triomphe du 
monde, c'est notre foi. 
5 Qui est celui qui a triomphé du monde, sinon celui qui croit que Jésus est le Fils de 
Dieu? 
6 C'est lui, Jésus Christ, qui est venu avec de l'eau et du sang; non avec l'eau seulement, 
mais avec l'eau et avec le sang; et c'est l'Esprit qui rend témoignage, parce que l'Esprit est 
la vérité. 
7 Car il y en a trois qui rendent témoignage: 
8 l'Esprit, l'eau et le sang, et les trois sont d'accord. 

 
 

 
 

Version 1 
Sa volonté... ta volonté...  1 Jean 5.9-15 

 
La clé pour voir s'accomplir quelque chose n'est pas  de débattre sur la pré-

connaissance  ou  la pré-destination car les  deux sont de toute  façon reliés (Romains 
8.29) et impossible à ma compréhension.  Ils sont toutes  les  deux  "pré", ce qui ne veut 
pas dire au  début des temps mais avant les temps, lorsque le temps n'était pas.  Sinon ce 
serait limiter Dieu dans le temps qu'Il a créé.  Nous ne pouvons qu'accepté ce "pré" sans 
pouvoir le comprendre car qu'est-ce que "pré" le temps sinon en-dehors, au-dessus du 
temps.  Arrêtons donc de nous battre et argumenter sur ce que nous ne pouvons 
comprendre. 

Ici, il y a une chose que nous pouvons comprendre et qui déterminera la réponse 
de Dieu à ma demande.  Est-ce selon la volonté de Dieu?  Une autre chose certaine est 
que la volonté de Dieu passe par le Fils. 

Je ne pourrai pas te dire ici, si chacune de tes demandes ou désirs profonds 



remplira c'est critère.  Une chose que je sais est: 
- Dieu veut que tu aies la vie éternelle (1 Timothée 2.3-4) 
- Le Fils endosse cela en ce qu'Il est mort pour quiconque croit. (Jean 12.46) 
Accepte donc ce que tu peux comprendre plutôt que perdre ton temps à 

argumenter sur ce qui ne peut être compris!  Ce salut t'est présenté.  Quel sera ton choix? 
Et pour celui qui est maintenant enfant de Dieu, une vie qui honore Dieu, qui est 

selon Sa volonté... tu sais ce que c'est et ce que tu peux faire.  Quel sera ton choix? 
Quelle grâce de la part de Dieu.  Il a une volonté, mais il respectera ta 

volonté.  Que tu acceptes ou refuses le cadeau qu'est le Fils! 
 

Version 2 
Dieu a parlé... maintenant Il t'écoute ! 1 Jean 5.9-15 

 
Ton témoignage c'est ta vie, ce que tu crois, ce dont tu as la conviction et tu 

es prêt à en témoigner.  Témoigner peut être lourd de conséquence car tu t'engage par tes 
paroles.  J'aime donc entendre le témoignage de quelqu'un car cela représente vraiment 
ses convictions.  Que je sois d'accord ou non, n'a pas d'importance à ce moment car ce 
n'est pas mon témoignage mais le sien... et le témoignage de chacun mérite d'être écouté. 

ICI ?  Le témoignage de Dieu lui-même ! 
Dieu rend un témoignage et par conséquent je veux l'écouter. 
"Dieu nous a donné la vie éternelle, et cette vie est dans son Fils. Celui qui a le 

Fils a la vie, celui qui n'a pas le Fils de Dieu n'a pas la vie." vs11-12 
La balle est maintenant dans ton camp.  Il t'a donné son témoignage.  Vas-tu le 

recevoir, l'accepter ?  Que tu le reçoives ou non, n'aura pas d'impact sur sa volonté, sur la 
vérité de sa parole... elle n'aura qu'un impact sur la conséquence de ton choix. 

Dieu a parlé... maintenant il t'écoute !  Et tu as cette vie pour répondre !   
Et pour celui qui est maintenant enfant de Dieu... est-ce que ta vie est conséquente 

avec la réponse que tu lui as déjà donnée ?  Une vie qui honore Dieu ?  Tu sais ce que tu 
dois faire !  

La volonté de Dieu étant déterminé ET déterminante, je t'implore de demander à 
Dieu ce salut et cette sanctification. 

 
1 Jean 5.9-15 
9 Si nous recevons le témoignage des hommes, le témoignage de Dieu est plus grand; car 
le témoignage de Dieu consiste en ce qu'il a rendu témoignage à son Fils. 
10 Celui qui croit au Fils de Dieu a ce témoignage en lui-même; celui qui ne croit pas 
Dieu le fait menteur, puisqu'il ne croit pas au témoignage que Dieu a rendu à son Fils. 
11 Et voici ce témoignage, c'est que Dieu nous a donné la vie éternelle, et que cette vie 
est dans son Fils. 
12 Celui qui a le Fils a la vie; celui qui n'a pas le Fils de Dieu n'a pas la vie. 
13 Je vous ai écrit ces choses, afin que vous sachiez que vous avez la vie éternelle, vous 
qui croyez au nom du Fils de Dieu. 
14 Nous avons auprès de lui cette assurance, que si nous demandons quelque chose selon 
sa volonté, il nous écoute. 
15 Et si nous savons qu'il nous écoute, quelque chose que nous demandions, nous savons 
que nous possédons la chose que nous lui avons demandée. 



 
 
 
 

"Des tonnes des copies"...  1 Jean 5.16-21 
 
Il est principalement opposé ici vérité et mensonge. 
 Le Dieu véritable qui donne la vie éternel. 
   vs  
 Le prince de ce monde qui est menteur. 
Ce dernier est puissant dans le monde car il imite Dieu pour détourner 

l'homme.  Mais finalement l'homme étant libre, il ne se détourne que parce qu'il le veut 
bien.  Il préfère l'image (ici appelé l'idole - vs 21) au Véritable qui est Dieu. 

C'est pour cela que Jean nous exhorte à choisir le Véritable plutôt que la 
"mauvaise copie". 

Veillons aujourd'hui à nous tourner vers celui qui est le Véritable, pas le 
copieur!   Attention, il y a des tonnes de copies mais un seul Véritable. 

 
1 Jean 5.16-21 
16 Si quelqu'un voit son frère commettre un péché qui ne mène point à la mort, qu'il prie, 
et Dieu donnera la vie à ce frère, il l'a donnera à ceux qui commettent un péché qui ne 
mène point à la mort. Il y a un péché qui mène à la mort; ce n'est pas pour ce péché-là que 
je dis de prier. 
17 Toute iniquité est un péché, et il y a tel péché qui ne mène pas à la mort. 
18 Nous savons que quiconque est né de Dieu ne pèche point; mais celui qui est né de 
Dieu se garde lui-même, et le malin ne le touche pas. 
19 Nous savons que nous sommes de Dieu, et que le monde entier est sous la puissance 
du malin. 
20 Nous savons aussi que le Fils de Dieu est venu, et qu'il nous a donné l'intelligence 
pour connaître le Véritable; et nous sommes dans le Véritable, en son Fils Jésus Christ. 
21 C'est lui qui est le Dieu véritable, et la vie éternelle. Petits enfants, gardez-vous des 
idoles. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Deuxième épitre de Jean 
 
 

Je t'aime d'un amour du Seigneur...  2 Jean 1.1-6 
 



Intéressant que Jean ait besoin de rappeler à un ancien de l'église, de suivre le 
commandement de "s'aimer les unes les autres". 

Cela démontre bien que, peu importe notre niveau de maturité, nous devons 
veiller.  Il est facile de trouver des fautes chez l'autre et de le critiquer, mais de lui 
montrer de l'amour, vrai ?  Plus difficile. 

Pas le genre d'amour qui dit, "je t'aime d'un amour du Seigneur" et qui veut dire, 
"Si ce n'était pas du Seigneur je ne t’aimerais pas", ou "tu as de la chance que je suis 
obligé de t'aimer!".  Ça, ce n'est pas de l'amour, c'est de l'hypocrisie.  Attention! 

Entretenons notre amour les uns pour les autres.  Ça demande parfois de gros 
efforts mais c'est tellement bénéfique.  L'amour du Seigneur?... il l'a donné, il la donne et 
il la donnera, ça c'est assuré!  Maintenant, c'est à moi d'aimer, comme Jean le dit au 
verset 1, i.e. "en vérité" ! 

Une belle journée aujourd'hui.  Je vous aime, en vérité ! 
 

2 Jean 1.1-6 
1 L'ancien, à Kyria l'élue et à ses enfants, que j'aime dans la vérité, -et ce n'est pas moi 
seul qui les aime, mais aussi tous ceux qui ont connu la vérité, - 
2 à cause de la vérité qui demeure en nous, et qui sera avec nous pour l'éternité: 
3 que la grâce, la miséricorde et la paix soient avec vous de la part de Dieu le Père et de 
la part de Jésus Christ, le Fils du Père, dans la vérité et la charité! 
4 J'ai été fort réjoui de trouver de tes enfants qui marchent dans la vérité, selon le 
commandement que nous avons reçu du Père. 
5 Et maintenant, ce que je te demande, Kyria, -non comme te prescrivant un 
commandement nouveau, mais celui que nous avons eu dès le commencement, -c'est que 
nous nous aimions les uns les autres. 
6 Et l'amour consiste à marcher selon ses commandements. C'est là le commandement 
dans lequel vous devez marcher, comme vous l'avez appris dès le commencement. 

 
 
 
On est prêt pour un bouche à bouche ?  2 Jean 1.7-13 
 
Wow!  Une conversation bouche à bouche!  (Littéralement dans le grec même si 

certaines versions ont traduit "de vive voix ») J’entends généralement bouche à oreille 
mais bouche à bouche ?  Cependant, je pense que cela est plus juste ou plus complet 
comme communication. 

Combien de fois sommes-nous seulement bouche à oreille dans nos 
conversations, i.e. je parle - tu écoutes.  Dans ce cas, une lettre ou un courriel aurait le 
même résultat. 

Dans la conversation bouche à bouche, c'est plutôt, je parle - tu parles. 
Il y a échange. Quelque chose qui peut amener un échange d'opinion, une 

argumentation.  Quelque chose de généralement difficile pour le Québécois, parce qu'il 
n'aime pas se faire remettre en question.  Le Français (de France) en revanche, se complet 
dans l'argumentation.  C'est son plaisir!  Et souvent, malheureusement, pour démontrer 
qu'il a raison.  Je peux parler des deux car j'ai les deux nationalités et comportements!  Le 
premier par naissance et vécu et le deuxième par gène et famille. 



L'un ne veut pas avoir tort et l'autre veut avoir raison.  Dans les deux cas ce n'est 
pas le genre de bouche à bouche dont Jean parle ici. 

Il parle de pouvoir échanger librement sans contrainte ou jugement, avec amitié et 
respect.  Une conversation qui me fait grandir.  Que je gagne ou perde un argument 
n'est pas le but!  Que j'apprenne à connaitre l'autre et que je m'ouvre entièrement, cela 
pourra nous faire grandir tous les deux. 

Je vais donc rechercher de bonnes et saines conversations aujourd'hui. 
Le premier bouche à bouche sera bien sûr avec Mimi quand elle va se lever ! 
 

2 Jean 1.7-13 
7 Car plusieurs séducteurs sont entrés dans le monde, qui ne confessent point que Jésus 
Christ est venu en chair. Celui qui est tel, c'est le séducteur et l'antéchrist. 
8 Prenez garde à vous-mêmes, afin que vous ne perdiez pas le fruit de votre travail, mais 
que vous receviez une pleine récompense. 
9 Quiconque va plus loin et ne demeure pas dans la doctrine de Christ n'a point Dieu; 
celui qui demeure dans cette doctrine a le Père et le Fils. 
10 Si quelqu'un vient à vous et n'apporte pas cette doctrine, ne le recevez pas dans votre 
maison, et ne lui dites pas: Salut! 
11 car celui qui lui dit: Salut! participe à ses mauvaises œuvres. 
12 Quoique j'eusse beaucoup de choses à vous écrire, je n'ai pas voulu le faire avec le 
papier et l'encre; mais j'espère aller chez vous, et vous parler de bouche à bouche, afin 
que notre joie soit parfaite. 
13 Les enfants de ta sœur l'élue te saluent. 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Troisième Épitre de Jean 
 
 

Je suis le père de Superhéros !  3 Jean 1-8 
 
Jean rend témoignage à Gaïus, parce qu'il: 



- marche dans la vérité 
- soutien des frères qui œuvrent pour la vérité. 
Ces derniers jours deux jeunes, à Trois-Rivières, ont tués de sang-froid trois 

autres jeunes. 
Je pense aux parents qui ont perdus leurs enfants, de qui les autres donnaient un 

bon témoignage. 
Je pense aussi aux parents des jeunes meurtriers. Comment peuvent-ils se sentir? 

Il y a toujours la possibilité que ce soit des parents horribles qui ont appris l'impensable à 
leurs enfants, Mais il y a beaucoup plus de chance que ce soit des parents comme tous le 
monde, qui ont élevés leurs enfants du mieux qu'ils le pouvaient et qui maintenant vivent 
aussi un cauchemar qui durera aussi toute la vie. Comment être le parent d'un monstre? 
Quoi dire par la suite à des gens quand tu parles de ton enfant! 

J'ai des enfants qui marche dans la vérité, qui sont un bon exemple par leurs 
actions. Est-ce que je le leur dit? Est-ce qu'ils le savent qu'ils sont ma plus grande joie? 
Dans un monde horrible, ils sont des Superhéros! 

 
Version 2 
En cette journée de Comic Con à Québec et Paris (si vous êtes fan de bandes 

dessinés !) ... il y a des bons et des vilains.  Tous veulent être du côté des bons, ... en tous 
les cas, tous ceux que je connais! 

Combien de fois entendons-nous parler de jeunes gens qui commettent des actes 
de violence impensable ? 

Je pense aux parents de ceux qui perdent un enfant dans de tels actes de 
violence.  Ces enfants qu'ils aimaient et voyaient encore comme le petit enfant qu'ils ont 
mis au monde. 

Je pense aussi aux parents de ceux qui ont commis les actes violents, criminels, 
immondes!  Comment peuvent-ils se sentir? Il y a toujours la possibilité que ce soit des 
parents horribles qui ont appris l'impensable à leurs enfants, Mais il y a beaucoup plus de 
chance que ce soit des parents comme tout le monde, comme vous et moi, qui ont élevés 
leurs enfants du mieux qu'ils le pouvaient et qui maintenant vivent aussi un cauchemar 
qui durera aussi toute la vie. Comment être le parent d'un monstre? Quoi dire par la suite 
à des gens quand tu parles de ton enfant! 

Ici, l'apôtre Jean rend témoignage à Gaïus, parce qu'il: 
- marche dans la vérité 
- soutien des frères qui œuvrent pour la vérité. 
J'ai des enfants qui marche dans la vérité, qui sont un bon exemple par leurs 

actions. Est-ce que je leur ai dit? Est-ce qu'ils le savent qu'ils sont ma plus grande joie? 
Dans un monde horrible, ils sont mes Superhéros! 

 
 

3 Jean 1-8 
1 L'ancien, à Gaïus, le bien aimé, que j'aime dans la vérité. 
2 Bien-aimé, je souhaite que tu prospères à tous égards et sois en bonne santé, comme 
prospère l'état de ton âme. 
3 J'ai été fort réjoui, lorsque des frères sont arrivés et ont rendu témoignage de la vérité 
qui est en toi, de la manière dont tu marches dans la vérité. 



4 Je n'ai pas de plus grande joie que d'apprendre que mes enfants marchent dans la vérité. 
5 Bien-aimé, tu agis fidèlement dans ce que tu fais pour les frères, et même pour des 
frères étrangers, 
6 lesquels ont rendu témoignage de ta charité, en présence de l'Église. Tu feras bien de 
pourvoir à leur voyage d'une manière digne de Dieu. 
7 Car c'est pour le nom de Jésus Christ qu'ils sont partis, sans rien recevoir des païens. 
8 Nous devons donc accueillir de tels hommes, afin d'être ouvriers avec eux pour la 
vérité. 
 
 

 
Avancez en arrière !  3 Jean 9-14 

 
Connaissez-vous des gens qui Diotrèphe, aiment être premier et qui chassent ou 

rejettent les autres par désir de garder le contrôle. 
Il y en a que tout le monde voudrait voir à la tête et d'autre qui sont les seules à se 

voir à la tête. 
La tête n'est pas quelque chose qu'on doit rechercher mais quelque chose qui est 

donné. 
Jésus en parle clairement dans Luc 14:7-13 et pointe spécialement les scribes et 

pharisiens qui font de telles choses dans Matthieu 23. 
Il est surprenant qu'il ne pointe pas au grands du monde, comme César, mais au 

dirigeants religieux! 
Que je sois prudent de mon cœur qui désir être le premier, qui désire contrôler, 

faire taire.  Suis-je un Diotrèphe?  Attention! 
Cherchons la dernière place. 
 

3 Jean 9-14 
9 J'ai écrit quelques mots à l'Église; mais Diotrèphe, qui aime à être le premier parmi eux, 
ne nous reçoit point. 
10 C'est pourquoi, si je vais vous voir, je rappellerai les actes qu'il commet, en tenant 
contre nous de méchants propos; non content de cela, il ne reçoit pas les frères, et ceux 
qui voudraient le faire, il les en empêche et les chasse de l'Église. 
11 Bien-aimé, n'imite pas le mal, mais le bien. Celui qui fait le bien est de Dieu; celui qui 
fait le mal n'a point vu Dieu. 
12 Tous, et la vérité elle-même, rendent un bon témoignage à Démétrius; nous aussi, 
nous lui rendons témoignage, et tu sais que notre témoignage est vrai. 
13 J'aurais beaucoup de choses à t'écrire, mais je ne veux pas le faire avec l'encre et la 
plume. 
14 J'espère te voir bientôt, et nous parlerons de bouche à bouche. (1:15) Que la paix soit 
avec toi! Les amis te saluent. Salue les amis, chacun en particulier. 
 
 
 
 
 



 
Quel beau message?  Pourquoi le corrompre?  Jude 1.1-7 

Il y a deux éléments qui semblent ici s'opposer : 
 

Combattre pour la foi 
et 

la foi a été transmise aux saints une fois pour toutes. 
 

Si elle a été transmise une fois pour toutes, pourquoi combattre pour elle.  Les 
calvinistes, pour ne nommer qu’eux, prônent une foi qui leur a été transmise une foi 
pour toutes, et qu’aucun homme ne peut accepter ni refuser.  Et sont devenus des 
fervents défenseurs de la foi, par les armes, à travers les âges!  Et en plus contre un 
homme qui n’a pas de choix et de pouvoir de changer quoi que ce soit, selon leur 
doctrine?   

Et voici, ceux qui Jude veut opposer.  Ceux qui : « … qui changent la grâce de 
notre Dieu en dissolution… ».  Le mot « aselgeia » qui a été traduit dissolution et 
souvent « sensualité » a plutôt le sens de chagrin, mêlé de colère.   

Pourquoi, cette traduction?  Peut-être en lien avec les péchés de Sodome et 
Gomorrhe, qu’ils ont aussi associés aux péchés sexuels?  Une confusion aussi fréquente 
de ceux qui associent la sexualité à la perte de Sodome et Gomorrhe, alors que c’était 
l’incrédulité qui fut leur perte.  La sexualité fut une conséquence de leur incrédulité et 
non la source.  Mais tout cela est un autre sujet. 

Donc cette « aselgeia » qui s’oppose à la grâce de Dieu est même une colère qui 
peut faire référence au rejet de l’autorité.    Cette grâce qui nous vient de notre Seigneur 
Jésus, par son propre sacrifice, est en réalité rejetée par ceux qui veulent forcer ou 
ordonner, ce qui doit être accepté par grâce.   
 Et les réformes, qui voulaient démontrer une obéissance totale à Dieu, n’ont en 
effet démontré que leur rejet de la grâce de Dieu, et en même temps le notre Seigneur 
lui-même.  Ces hommes religieux, qui veulent nous faire croire qu’ils combattent pour 
Dieu, comme s’Il avait besoin de nous pour se défendre, mais qui combattent plutôt 
ceux pour qui Jésus est mort.  Lui qui a combattu par ses souffrances et sa mort, pour 
les âmes présentement perdues, voulant les arracher de ce siècle afin de les gagner 
pour l'éternité (Galates 1.4)  Ne désirant que personne ne subisse le jugement éternel 
mais que tous connaissent la miséricorde, la paix et la charité. 
 Attachons-nous donc au salut commun en Jésus-Christ et éloignons-nous de ces 
religieux violents qui changent la grâce de Dieu en passion de violence. Attachons-nous 
à la saine doctrine et la grâce de Jésus, qui n’est pas venu pour sacrifier l’homme sur 
l’autel de la loi, ou la prédestination, mais est venu pour se sacrifier sur l’autel de la 
grâce. 
 Quel beau message?  Pourquoi le corrompre? 
 
 
 
Moi, moi et encore moi!  Jude 1.7-11 



Et voilà trois façons avec lesquelles je pense pouvoir régler mes problèmes mais 
qui ne font que m'abaisser encore plus. 

Souiller ma chair, mépriser l'autorité, injurier les gloires.  (vs 8) 
N'est-ce pas les façons que prennent les hommes (moi inclus) en pensant 

améliorer leur situation : 
1- Ils tentent de satisfaire leur chair à tout prix et ne font que la souiller. 

Sexualité, nourriture, pour n'en nommer que deux, ne sont pas mauvais en soi 
mais sans règles et freins, ils deviennent des façons de me souiller.  Inutile que je 
vous parle des perversions de la sexualité, de l'obésité et l'anorexie.. 
 

2- Ne pouvant prendre l'autorité à laquelle ils rêvent, ils méprisent l'autorité en 
place.  
C'est la première faute de cet ange de lumière (Lucifer).  Ne pouvant être à la 
place de Dieu on essaie d'être nous-mêmes le dieu de nos vies.  C'est ce que veut 
dire ἀθετέω (traduit ici méprise) qui veut dire éliminer Dieu.   

 
3- Ne recevant pas la gloire eux-mêmes, ils lancent des injures à Dieu. 

Quand on veut tellement avoir la gloire, on est prêt à faire la chose la plus facile 
pour s'élever... "abaisser les autres".   Si on ne veut pas reconnaitre que je suis 
bon, je peux au moins démontrer que les autres ne sont pas bons. 

 
Finalement, ce que je veux ressortir par ces trois méthodes, c'est moi, moi et 

encore moi! 
Trois exemples de ces attitudes sont donnés ici:  Caïn, Balaam et Coré. 
 

OK, ça en fait pas mal pour aujourd'hui!  Moi je sais quoi faire, car je me 
connais!  Je vais essayer de suivre l'exemple de ceux qui sont fort là où je suis 
faible.  Michel en est un!  Pas Michèle mon épouse mais Michel l'archange!  Deux anges 
!! ;-) 
 
 
Jude 1.7-11 
7 que Sodome et Gomorrhe et les villes voisines, qui se livrèrent comme eux à 
l'impudicité et à des vices contre nature, sont données en exemple, subissant la peine 
d'un feu éternel. 
8 Malgré cela, ces hommes aussi, entraînés par leurs rêveries, souillent pareillement 
leur chair, méprisent l'autorité et injurient les gloires. 
9 Or, l'archange Michel, lorsqu'il contestait avec le diable et lui disputait le corps de 
Moïse, n'osa pas porter contre lui un jugement injurieux, mais il dit: Que le Seigneur te 
réprime! 
10 Eux, au contraire, ils parlent d'une manière injurieuse de ce qu'ils ignorent, et ils se 
corrompent dans ce qu'ils savent naturellement comme les brutes. 
11 Malheur à eux! car ils ont suivi la voie de Caïn, ils se sont jetés pour un salaire dans 
l'égarement de Balaam, ils se sont perdus par la révolte de Coré. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
S’éloigner de la lumière, jusqu’au-delà de l'horizon?  Jude 12-19 

Un passage qui commence de façon poétique mais une triste poésie.  Nous 
sommes mis en face de l'homme lorsqu'il atteint le plus bas, le fond du baril de la 
méchanceté. 

Ce qui caractérise l'homme des autres êtres vivants sur cette terre, est l'esprit 
qu'il a.  Pas seulement "sensuel" (une âme qui ressent) mais aussi ayant un esprit qui 
peut le relier à son créateur. 

Tout le passage est triste, mais ce qui m'a le plus attristé est le vs 19.  Il y a 
beaucoup plus derrière ces mots que simplement "provocant des divisions".  C'est 
comme si la première partie "Οὗτοί εἰσιν οἱ ἀποδιορίζοντες" expliquait la deuxième 
partie "ψυχικοί, Πνεῦμα μὴ ἔχοντες".   

Je préfère  cette traduction: 
"Ce sont des hommes qui se séparent eux- mêmes," (traduction Darby ou Ostervald) 

 
Cela semble donc expliquer un choix personnel d'être sensuel plutôt que 

spirituel.  Agir comme de simples animaux plutôt que comme des hommes créés par 
Dieu (si je pouvais faire certaines excuses aux animaux ici, car les comportements de 
certains hommes sont pires que les animaux!). 

Même que le mot grec traduit ici par "séparer" contient la notion de s'éloigner 
(apo) et aussi un composé de Alexandros (d'où le nom Alexandre qui veut dire 
défenseur d'homme) et horidzo d'où nous vient le mot horizon.  Tous les éléments 
combinés de ce mot (pas sans raison) m’amèneraient à le traduire et présenter l’idée de 
cette phrase ainsi :  

"Ce sont des hommes qui se séparent et éloignent jusqu'au plus loin d'eux le 
défenseur des hommes." 

Intéressante image et description de celui qui ne veut pas d'un sauveur, qui ne 
veut pas de Jésus!  Et en faisant cela il choisit d'être cet homme qui ne vit que par ses 
sens et rejette l'esprit qui pourrait le lier à son créateur.  Il est difficile de vivre avec un 
tel homme mais il est surtout triste de voir son choix qu'il l'amènera aux ténèbres, 
cacher loin de la lumière.  

Seigneur aide-moi à rapprocher ces hommes de la lumière (Jésus) qui est pour 
eux au-delà de l'horizon, qu'ils puissent avoir cette lumière en eux!   
 

Mais attention, avant de regarder et pointer aux non-croyants!  Ce passage fait 
aussi référence aux croyants qui ont une attitude qui ne reflète pas leur foi.  Il est 



encore triste d’observer que durant la présente période plusieurs, qui se disent 
« ouvriers » pour Dieu, ont les attitudes de verset 16.   
« Ce sont des gens qui murmurent, qui se plaignent de leur sort, qui marchent selon leurs 

convoitises, qui ont à la bouche des paroles hautaines, qui admirent les personnes par 
motif d'intérêt. » 

Donc, avant de jeter la pierre, regardons-nous dans le miroir… ça pourrait faire 
mal!  Seigneur, donne-moi aussi la force de me garder de cette attitude, car je peux 
aussi avoir ce genre d'attitude. 
 
 
Le comportement du croyant!  Jude 20-25 

Nous avons vu hier, les attitudes à se préserver et maintenant nous recevons les 
conseils : 

Pour nous, nous édifier nous-même sur notre sainte foi en : 
o priant par le Saint-Esprit, - Prière 
o maintenez-vous dans l'amour de Dieu, - Amour 
o en attendant la miséricorde de notre Seigneur Jésus-Christ pour la vie 

éternelle. – Espoir 
Envers les autres : 

o Reprenez les uns, ceux qui contestent; - Exhorter 
o sauvez-en d'autres en les arrachant du feu; - Témoigner de la foi 
o et pour d'autres encore, ayez une pitié mêlée de crainte, haïssant 

jusqu'à la tunique souillée par la chair. – Se garder de tomber 
 

En passant le mot miseo, qui est traduit par haïssant ici (même mot qui est 
traduit par certains comme « haïr » tes parents dans Luc 14.26), a le sens de faire un 
choix une préférence de choix d’amour.  Sinon, on ne parlerait pas de « pitié mêlé de 
crainte... ».   C’est donc avoir pitié, miséricorde pour ceux qui vivent éloigner de Dieu 
mais avoir crainte et même peur de pouvoir être « taché » ou influencer par leurs 
attitudes et comportements.   

Seigneur, aide-moi à me concentrer sur toi et me garder du mal!  
 
 
 
 
 


